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ERIC PECHIN

Une expérience dans l’intimité des cours célestes,
au travers de la prière persévérante.



Un grand MERCI...

À Micale, l'amour de ma vie
qui a acquis la sagesse pour que nous avancions.

À mes enfants qui sont en train de 
s'emparer du territoire,

Mélodie et Florian, Maryne et Christopher,
Darlène et Lucas, Jordan.

À mes mes petits enfants,
Mattian, Lénoé, Elie, Sarah Joy,

une nouvelle génération 
pour qui le terrain sera plus propice.

À mon ami Alain Caron, pour ton amitié, 
ta fidélité et ton inspiration.

À mon ami Wytze Valkema de nous avoir 
communiqué la révélation des cours célestes.

À tous ceux qui consacrent leur vie avec passion 
et radicalité au service de la présence du Roi.
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Entrer en conversation
Très jeune, je me suis dé-
couvert une passion pour la 
musique. Ma première gui-
tare était empruntée à ma 
maman, qui ne l’a jamais 
reconnue après que je lui ai 
percé le flan pour lui instal-
ler un préampli et un micro. 
Je branchais cet instrument 
sur un vieux poste radio à 
lampe qui faisait fonction 
d’ampli. Très jeune, j’ai joué 
de la musique avec mes 
deux frères et ma sœur; ma 
guitare amplifiée me don-
nait un fameux avantage et 
je pouvais couvrir intégrale-
ment mes frères et ma sœur 
pour prouver que j’existais 
dans cette fratrie où il fal-
lait jouer des coudes.

Il m’a fallu plusieurs années 
pour comprendre qu’il fal-
lait que je laisse de la place 
aux autres ; musicalement 
parlant et à tout autre 

point de vue également. 
Mes proches, ma femme, 
mes amis m’ont appris à me 
taire et à accompagner et à 
écouter.

Les musiciens compren-
dront ce que je veux dire 
quand je dis : accompagner. 
Accompagner c’est se taire, 
pour laisser la place aux 
autres. Il existe une fabu-
leuse image qui est celle du 
quatuor à cordes qui nous 
démontre que quand les 
musiciens jouent ensemble 
ils forment une sorte de 
danse et se penchent les 
uns vers les autres. Un pre-
mier violon expliquait tout 
simplement : nous mettons 
la caisse de résonance de 
notre instrument à la dis-
position des autres. C’est 
la raison pour laquelle la 
résonance d’un quatuor à 
cordes est particulière et 
magique. L’ensemble des 
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Les marques de territoire
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instruments alignés crée 
un ensemble équilibré. Ap-
prendre à écouter l’autre et 
savoir qu’ensemble, dans 
une unité, nous restituons 
un son, un ensemble har-
monieux qui résonne. 

Il y a aujourd’hui des 
églises, des ministères, des 
pasteurs, des personnes 
qui hurlent et qui veulent 
couvrir les autres, à com-
mencer par les membres de 
leur famille spirituelle. C’est 
la guerre de territoire. Nous 
ne pourrons conquérir au-
cun territoire sur les sept 
sphères d’autorité et d’in-
fluence de la ville si nous 
ne connaissons pas notre 
propre territoire. Aucun 
gain possible pour ceux qui 
ont méprisé le territoire que 
Dieu leur a confié : couple, 
famille…
Nous pouvons vérifier ceci 
au travers de la parabole 
des talents: Matthieu 25.

C’est pour cette raison que 
nous arrivons à un point où 
nous avons un choix abso-
lument stratégique à faire. 
Si nous continuons avec 
nos habitudes et nos am-

bitions personnelles nous 
serons éjectées du plan glo-
bal de Dieu pour nos vies. 
Si nous prenons en compte 
l’ensemble des personnes 
entrant en conversation 
nous gagnerons de nou-
veaux territoires. Un des 
enseignements de cette 
observation territoriale est 
que « l’attente » croît du 
verbe « croître » ; il y a donc 
un gain dans la patience 
envers les autres, par consé-
quent un gain de territoire.

J’aime cet exemple de l’em-
pereur Napoléon qui disait 
à son aide de camp : « Je 
suis pressé, habillez-moi len-
tement. »

C’est exactement ce qui 
se passe aujourd’hui, dans 
ces temps de transitions et 
de changements majeurs: 
nous avons des gens pres-
sés de résultat et de gain. 
Nous avons des gens qui se 
hâtent lentement d’entrer 
en conversation. Mais de 
notre point de vue, ça va un 
peu trop lentement nous 
voulons gagner du terrain.
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La crainte de perdre
Pourquoi ça tarde et 
pourquoi ça va si lente-
ment ? Une des raisons est 
la crainte, car entrer en 
conversation sur un ter-
ritoire est un risque, dès 
que l’on prend la parole on 
prend un risque, on s’ex-
pose. Le risque de perdre 
son territoire. De la même 
manière, s’exposer dans une 
position radicale et extrême 
en tant que sacrificateur 
est un risque : perdre sans 
savoir à l’avance que nous 
avons plus à gagner dans 
un engagement extrême et 
sans compromis en faveur 
du Roi et son royaume.

Marquer son territoire com-
mence par une première 
conversation : la conver-
sation avec soi-même. Il 
existe différentes zones de 
territoire où nous devons 
entrer en conversation. Par 
exemple : La conversation 
avec sa famille, ses amis, 
ses voisins, ses collègues de 
travail... Également avec sa 
famille spirituelle, ses lea-
ders... Il existe tellement de 
zones d’influence où nous 
posons nos pieds chaque 

jour. La question demeure 
toujours : est-ce que j’y vais 
ou est-ce que je n’y vais pas ?

Des rêves de territoire
Nous savons que « les ter-
ritoires de rêve », sont « des 
rêves de territoire ».
De la même façon « les 
marques de rêve », sont « des 
rêves de marque ».

Des rêves intérieurs 
donnent place à une 
conversation et un débat 
que l’on commence avec 
soi-même. Puis nous allons 
confronter nos rêves avec 
nos proches, avec nos lea-
ders et dans des cercles de 
plus en plus larges jusqu’à 
ce que « les gains de terri-
toire » deviennent « des ter-
ritoires de gains. »

Il y a 40 ans, Pierre Bellon, 
le président fondateur de 
Sodexo disait qu’il voulait 
devenir leader dans le dé-
partement des Bouches-
du-Rhône. Il est au-
jourd’hui le leader mondial 
des services de qualité de 
vie, implanté dans 80 pays 
et emploie 420 000 collabo-
rateurs.
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Nous avons pu souvent ob-
server que les gens ont de 
la crainte, ils ont peur d’ou-
vrir « la boîte de Pandore » 
et pensent que les gains de 
territoire et la réussite ne 
sont pas faits pour eux. Cet 
état d’esprit est diamétrale-
ment opposé à ce que Dieu 
a décrété dans nos propres 
vies : du succès dans une 
mesure débordante.

Donnez, et l’on vous don-
nera : on versera dans votre 
sein une bonne mesure, 
serrée, secouée et qui dé-
borde ; car on vous mesure-
ra avec la mesure dont vous 
mesurez. Luc 6:38. 

Savoir qu’ensemble dans 
une unité nous restituons 
un son, dans un ensemble 
harmonieux qui résonne 
jusque dans l'éternité.

Le mystère
de la conversation
Les gens ont peur car la 
conversation est un mystère 
et la conversation change 
le monde. Ce serait pré-
tentieux de penser déte-
nir l’unique définition de 
la conversation mais nous 
pouvons approcher le mys-

tère et nous en saisir. Le 
mystère n’est pas quelque 
chose que nous devons re-
noncer à comprendre et au-
quel nous ne comprendrons 
jamais rien. L’étymologie du 
mot mystère veut dire com-
mencer à comprendre; c’est 
le début de quelque chose: 
il y aura toujours des étapes 
de transition avant de se 
saisir des gains.

Les origines de la 
marque de territoire
On a fait croire très long-
temps que l’étymologie du 
mot marque venait d’un mot 
américain qui est « brand » 
ou  « branding » Ce mot ex-
prime la différenciation; on 
utilise le « brandon » pour 
le marquage des bêtes à 
cornes.

Nous avons parfois l’im-
pression que les marques 
sont un phénomène rela-
tivement récent. Il n’en est 
rien. Celles-ci existent, de 
fait, depuis de nombreux 
siècles et ont eu comme 
première fonction d’au-
thentifier l’origine ou le 
propriétaire d’un bien ou 
d’une marchandise.
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L’étymologie du mot 
« marque », dans les diffé-
rentes langues, démontre 
bien cette signification et 
relie directement la marque 
à l’action de marquer un 
objet, un bien matériel ou 
un bien immatériel.

Ainsi, les termes espagnols 
et portugais « marca », en 
allemand « mark » et en 
français « marque » dé-
coulent directement du la-
tin « margo », qui désigne à 
la fois une borne de pierre et 
la notion de signe. Le terme 
anglais « brand » est plus 
précis et provient quant à 
lui du vieux français « bran-
don », qui désignait le fer 
porté à incandescence dont 
les propriétaires de bétail 
se servaient pour marquer 
leurs bêtes…

Un fer dont les marchands 
d’esclaves firent un sinistre 
usage en marquant égale-
ment leur précieuse « mar-
chandise ». De là à associer 
le « branding », le « mar-
quage » à un « asservisse-
ment » (du consommateur 
par les marques), il y a un 
pas que certains n’hésitent 

pas à franchir, à l’heure où 
les marques sont de plus 
en plus considérées indi-
viduellement comme un 
signe de reconnaissance et 
de « marquage social », en 
particulier. 

Je me garderai pour ma 
part d’une extrapolation 
aussi « radicale » .

Depuis la fin du 19e siècle  , 
quand la « marque de fa-
brique » est devenue une 
« marque de service », on a 
observé une frénésie dans 
la marque. Il réside une 
ambiguïté sur le fait que la 
marque est obsédée par sa 
différence. Et on veut faire la 
différence coûte que coûte: 
il existe une réelle frénésie 
de la différence.

La définition de la marque 
au sens européen du terme  
vient de « merche » - qui 
n’est pas comme on le croit 
le « marché » mais vient du 
latin « merx » qui a donné 
mercantile et marchandise.
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Le mot « merche » exprime 
tout autre chose : c’est l’ac-
tion de marcher et la dyna-
mique c’est la borne. Voir 
où nous allons, où nous 
sommes et d’où nous par-
tons, il s’agit là de notre 
position.

C’est très proche de ce che-
minement énigmatique, vers 
le mystère qui est finalement 
de coexister pour entrer en 
conversation et entrer dans 
une action dynamique.
Un autre aspect de l’éty-
mologie du mot marque 
est l’idée que la marque est 
le tableau de marque : on 
marque un but au football.
Le « mark » allemand était 
une unité de mesure qui 
vient du 15e siècle. 

C’est purement européen 
avant d’être américain. 
C’est extrêmement intéres-
sant de voir que la marque 
est aussi un outil qui per-
met de mesurer une per-
formance. Ce qui nous fait 
dire que la marque est une 
carte mémoire qui nous 
permet de savoir où nous 
en sommes dans la conver-
sation avec les différentes 

parties prenantes et la mé-
moire de ce que nous fai-
sons dans la performance.

La conversation fait peur à 
certaines personnes parce 
qu’elle produit du change-
ment. Cela nous change de 
parler, ça nous change que 
l’on nous parle.

Ce qui change est le rap-
port au temps et à l’espace. 
On parle d’une conversa-
tion qui s’installe, et c’est 
intéressant dans la fréné-
sie de ce monde et de sa 
mondialisation d’avoir un 
concept qui à près de 90 % 
est attendu par un client 
qui veut qu’on s’installe 
en conversation avec lui. 
Et c’est lui qui est maître 
du tempo, c’est lui qui va 
battre la mesure.

À chacun son rythme
Et nous pourrons observer 
les marques qui vont suivre 
ce tempo lent, ce tempo 
long… et les marques qui 
continueront dans le tem-
po ou celles qui vont être 
autistes, qui n’entreront pas 
en conversation.
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Aujourd’hui, les marques 
font face à une véritable 
mondialisation qui n’est 
pas délimitée avec l’en-
semble des pays émergents 
dans la valorisation de 
leur actif immatériel. Les 
acteurs économiques ont 
bien compris qu’ils avaient 
une formidable opportuni-
té d’entrer en conversation 
avec leurs clients et leurs 
marchés intérieurs. C'est 
l’émergence de marques 
chinoises, indiennes, bré-
siliennes, qui disent : nous 
voulons avoir notre part 
de création de valeur sur la 
base du respect de l’identi-
té culturelle sur l’ensemble 
des 200 pays de l’ONU.

Nous avons un enjeu au-
jourd’hui qui doit nous 
passionner, même si nous 
ne comprenons pas tou-
jours très bien ce mystère 
qu’est la conversation: ce 
défi d’entrer dans ce dia-
logue et de mesurer les bé-
néfices considérables que 
nous pouvons en retirer. Il y 
aura deux mondes à l’ave-
nir: ceux qui vont continuer 
en disant que finalement 
ça a plutôt bien fonction-

né les dernières années et 
qu'ils continueront sur ce 
même modèle, et d’autres 
qui choissent un chemin 
nouveau qui leur assurera 
du succès dans l’avenir et 
qui perdureront.

Si cela est vrai dans le 
monde des affaires où la 
frénésie d’atteindre des ob-
jectifs toujours plus ambi-
tieux se fait sentir, il en est 
malheureusement souvent 
de même dans l’église. La 
course aux offrandes, au 
succès d’un ministère, à la 
reconnaissance, à la répu-
tation sociale, à la compa-
raison du plus gros bâti-
ment…

Il y aura deux types de per-
sonnes à l'avenir, en com-
mençant par celles qui vont 
continuer en disant que fi-
nalement ça a plutôt bien 
fonctionné dans les der-
nières années et que nous 
continuerons sur ce même 
modèle. 

Mais ça ne fonctionne-
ra plus avec les anciens 
schémas. Si nous entrons 
en conversation dans l’in-
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timité des cours célestes, 
des sceaux de révéla-
tion seront ouverts pour 
les fils et les filles du Roi. 
Des décrets sont prêts à 
être transmis du ciel pour 
des gains de territoire. 

Marques de confiance
Marques de confiance ou 
confiance de marque ?

La question est intéressante 
face à notre confiance 
inébranlable et irration-
nelle dans les marques ; 
elle est comparable à une 
croyance : la foi. Nous pla-
çons notre foi dans les 
marques comme nous met-
tons notre foi dans un ca-
chet d’aspirine pour calmer 
un mal de tête.

L’agence Quietroom a déve-
loppé un modèle non-scien-
tifique, qui décrit l’évolution 
de la confiance à l’égard 
des marques en fonction 
de l’âge : le « Père Noël », 
« Dieu » et le « Socialisme ».
À cette étape nous devons 
nous poser la question : 
Quelles sont les marques 
dans nos vies ? En quoi 
avons-nous choisi de pla-

cer notre confiance ? Avec 
qui sommes-nous entrés 
en conversation ? Quel est 
notre territoire? Est-ce que 
nous exerçons une autorité 
sur ce terrain ? Et plus que 
tout, qui a marqué notre 
cœur de manière radicale ?

Une marque indélébile
Musiciens, sportifs, passants 
dans la rue… la pratique du 
marquage de son corps par 
le tatouage semble se géné-
raliser. Comment expliquer 
ce phénomène ?

On ne peut plus parler de 
phénomène de mode tant 
cette pratique connaît un 
véritable raz de marée ces 
dernières années, notam-
ment chez les jeunes.

Or nous pouvons claire-
ment dire que ce n’est pas 
un « accessoire de mode », et 
ça ne répond pas non plus 
à une simple tendance.

Beaucoup de jeunes vont 
jusqu’à se faire tatouer le 
logo de la marque Nike, 
révélant ainsi le fantasme 
autour de grands noms de 
la tendance à la mode.
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On peut dire que le ta-
touage chez nos ancêtres 
était une façon de se fondre 
dans une communauté. 
C’était un rite d’initiation 
qui renvoyait au divin… un 
signe communautaire. Le 
tatouage est devenu au-
jourd’hui individuel, révé-
lant ainsi l’individualisme 
croissant de nos sociétés, et 
nous devons le reconnaître, 
très propre au peuple fran-
çais.

Mon propos n’est pas de 
juger, de faire un procès 
aux personnes tatouées, ni 
même de faire l’apologie 
de ce thème mais de com-
prendre le pourquoi du 
marquage en adéquation 
avec notre sujet.

Je crois que la frénésie du 
marquage du corps est 
révélatrice d’un manque 
d’identité, d’un besoin in-
tense d’entrer en conver-
sation et, finalement, un 
manque d’appartenance.
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« Vous allez porter une marque permanente, vous brillerez, 
et ceux qui sont appelés à servir les projets de Dieu pour ce 
pays le verront et comprendront que vous êtes de moi. 
C'est une marque, c'est un sceau ; vous serez scellés dans 
une commission, un envoi céleste. »

2 3 41
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Les marques célestes

Des territoires marqués

Marqué par Dieu
Le premier homme à être 
marqué sur la surface de la 
terre était Caïn.

L’Éternel marqua Caïn d’un 
signe pour qu’il ne soit pas 
tué par qui le rencontrerait. 
Gen : 4:15

Si Dieu a pu marquer de sa 
protection un homme qui 
s’éloigne de sa présence, à 
combien plus forte raison, 
il peut marquer ceux qui 
ont le désir de vivre dans sa 
présence.

Et en Christ, vous aussi, vous 
avez entendu le message de 
vérité, cet Évangile qui vous 
apportait le salut ; oui, c’est 
aussi en Christ que vous qui 
avez cru, vous avez obtenu 
de Dieu l’Esprit Saint qu’il 
avait promis et par lequel 
il vous a marqués de son 
sceau pour lui appartenir. 
Eph. 1:13

Dans la Bible nous voyons 
que Dieu a marqué son 
peuple de différentes fa-
çons. Pendant l'exode, la 
marque était sur les lin-
teaux des portes pour si-
gnaler au destructeur de ne 
pas toucher aux maisons 
du peuple juif. Dans le livre 
d'Ézéchiel  au chapitre 9 le 
Seigneur commandait de 
passer au milieu de la ville 
et de faire une marque sur 
le front des hommes qui 
soupirent et qui gémissent, 
comme une protection au 
milieu du jugement. Puis 
en Éphésiens 1: Il vous a 
marqué d'un sceau pour lui 
appartenir.

Il y a aujourd'hui une 
marque dans cette saison 
où nous entrons en tant que 
corps pour nous saisir des 
gains territoriaux. Quelle 
marque voulons-nous por-
ter dans cette saison ?

02
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Il ne faut pas se précipiter 
pour répondre à cette ques-
tion: nous devons savoir au 
plus profond de nous ce 
que le Seigneur désire et 
ce qu'il attend de notre en-
gagement. Pour ma part je 
veux répondre : «Marque-
moi, Seigneur: Saint pour 
toi !»

Tu feras une lame d'or pur, 
et tu y graveras, comme on 
grave un cachet : Sainteté à 
l'Éternel. Ex. 28 : 36

Et vous-mêmes, comme 
des pierres vivantes, édi-
fiez-vous pour former 
une maison spirituelle, un 
saint sacerdoce, afin d'of-
frir des victimes spirituelles, 
agréables à Dieu par Jésus 
Christ. 1 Pi. 2:5

Le souverain sacrificateur 
portait cette marque gra-
vée sur le front : Sainte-
té à l'Éternel. C'était une 
marque d'un engagement 
profond et indiscutable. Je 
crois que dans cette sai-
son Dieu cherche des sa-
crificateurs qui prendront 
l'engagement de servir sa 
présence. C'est un saint sa-
cerdoce que Dieu lève en 

ce jour, il cherche ceux qui 
offriront leurs vies comme 
un sacrifice vivant, saint et 
agréable car c'est là le véri-
table culte que nous lui de-
vons. Rom. 12:1

Comment devenir ce sacrifice 
vivant pour Dieu ? Quand 
nous mourrons à nos désirs, à 
nos agendas et comme Jésus 
nous renonçons à nos droits 
de prendre nos propres déci-
sions. Nous nous engageons 
à attendre devant le trône de 
Dieu, dans les cours royales, 
jusqu'à ce qu'il parle, à dire ce 
que nous entendons le Père 
dire et faire ce qu'il fait. Alors 
nous deviendrons de véri-
tables pierres vivantes que le 
Père pourra former dans sa 
maison.

Il existe un endroit, un lieu 
où nous pouvons être assis 
dans les lieux célestes avec 
Christ et nous pouvons ré-
gner avec lui dans la vie. Il 
y a également toute une 
différence entre le fait de 
revendiquer notre appar-
tenance à Christ et régner 
avec lui.
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L’endroit où je suis mar-
qué chaque jour c’est dans 
l’intimité de la présence de 
mon Papa du ciel. Il marque 
mon cœur, il marque ma 
vie, il marque mon âme et 
mes émotions, il marque 
mon esprit... Dans l’esprit 
du Dieu vivant je suis mar-
qué. Cette marque est l’en-
tretien d’un feu permanent 
qui brûle sur l’autel de ma 
vie. Ça doit se voir et ça 
doit se sentir. Nous vivons 
une saison où Dieu veut 
marquer son peuple de sa 
présence.

Plus on connaît sa position, 
plus on se rend compte que 
les privilèges que nous rece-
vons ne sont pas pour nous 
mais pour servir les autres, 
sur ce territoire qui s’ap-
pelle la ville.

Bill Johnson dit : « La fa-
veur augmente la grâce ». À 
chaque fois que Dieu nous 
donne quelque chose avec 
générosité, parce qu’il nous 
aime, c’est une grande faveur. 
Toutes les choses qu’il nous 
donne augmentent notre 
capacité de servir les autres 
autour de nous.

Dieu nous a donné la fa-
veur de pouvoir nous te-
nir dans les cours célestes 
parce qu’il aime les gens 
que nous pouvons impac-
ter. Et l’influence que nous 
devons libérer est celle de 
son royaume qui envahit 
la terre. Cela implique que 
la faveur qui est sur nous 
ne s’arrête pas à nous: elle 
doit être utilisée pour servir 
quelqu’un d’autre.

« Vous allez porter une 
marque permanente, vous 
brillerez, et ceux qui sont ap-
pelés à servir les projets de 
Dieu pour ce pays le verront 
et comprendront que vous 
êtes de moi. C'est une marque, 
c'est un sceau ; vous serez 
scellés dans une commission, 
un envoi céleste. »

S’il y a un grand combat 
spirituel dans l'esprit pour 
un engagement radical 
pour Dieu, il y a aussi une 
accélération, une poussée 
chez un grand nombre 
qui s'engagent au service 
de sa présence. Les veil-
leurs se lèvent, les maisons 
de prière se multiplient, le 
climat spirituel change et 
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l'atmosphère des villes se 
transforme. La restauration 
des gains de territoire est 
activée ! À notre Dieu soit 
toute la gloire !

La terre et le ciel
La dissimilitude entre le ciel 
et la terre est évidente: il y 
a un contraste majeur entre 
ces deux mondes. La seule 
pensée que le monde spi-
rituel et le monde naturel 
fonctionnent ensemble est 
bouleversante.

La différence est indé-
niable, mais pourtant Dieu 
a créé les cieux et la terre, et 
la connexion entre ces deux 
mondes est bien réelle. 
Depuis toujours son but 
était qu’ils soient parfaite-
ment alignés et qu’ils fonc-
tionnent ensemble. Ce qui 
se passe dans les cieux doit 
trouver sa manifestation 
sur la terre. Si la gloire de 
Dieu remplit les cieux, elle 
doit aussi remplir la terre.

La terre est un lieu de ma-
nifestation; elle est limitée, 
elle est régie par différentes 
lois. Le ciel est un lieu de 
décision, un lieu de décrets, 

qui ne se manifeste pas pre-
mièrement dans le monde 
visible mais dans le monde 
invisible. L’invisible gou-
verne toujours le visible.

Le ciel est un territoire 
beaucoup plus grand que 
la terre: il est exponentiel. 
Sur la terre, il existe des li-
mites mais dans le ciel il 
n’y a aucune limite. Tout ce 
dont la terre a besoin, tout 
ce dont nous avons besoin 
est disponible dans le ciel. 
Montons plus haut nous 
saisir de ses promesses, de 
ses décrets, car tout est déjà 
écrit pour nous, pour notre 
famille, pour notre nation… 
C’est tellement excitant de 
connaître cette réalité, que 
je m’empresse de courir 
pour me saisir de tout et 
plus encore !

Ne limitons pas Dieu! Dans 
l’Esprit il n’y a aucune li-
mite, tout est possible ! 
Dieu déclare en Ésaïe 66 : 1 
et Actes 7 : 49 : « Le ciel est 
mon trône et la terre mon 
marchepied. »

Le plan de Dieu est de réu-
nir les deux dans un lieu où 
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il manifestera sa gloire et sa 
puissance. Dieu va libérer 
depuis la salle du trône le 
son d’un décret royal pour 
des gains de territoire.

La sagesse crie aux 
portes  de la ville 

Avant que les montagnes 
fussent établies sur leurs 
bases, avant les collines, 
j'ai été enfantée, lorsqu'il 
n'avait pas encore fait la 
terre et les campagnes, et le 
commencement de la pous-
sière du monde. Quand il 
disposait les cieux, j'étais là ; 
quand il ordonnait le cercle 
qui circonscrit la face de 
l'abîme, quand il établissait 
les nuées en haut, quand il 
affermissait les sources des 
abîmes, quand il imposait 
son décret à la mer, afin que 
les eaux n'outrepassassent 
point son commandement, 
quand il décrétait les fon-
dements de la terre : J'étais 
alors à côté de lui son nour-
risson, j'étais ses délices 
tous les jours, toujours en 
joie devant lui, me réjouis-
sant en la partie habitable 
de sa terre, et mes délices 
étaient dans les fils des 
hommes. Pr. 8:25-31

Avant la fondation du 
monde, avant même que 
la terre soit créée et que 
les cieux soit déployés, la 
sagesse de Dieu était là et 
elle trouvait son plaisir dans 
la présence de Dieu. La sa-
gesse se réjouissait de la 
terre et ses habitants. 

La grande sagesse de Dieu 
dans toutes ses dimensions 
sera révélée à l’église. Ce 
n'est pas à propos du bâti-
ment, mais de chaque dis-
ciple qui le cherche.

La sagesse crie dans les 
rues, elle élève sa voix dans 
les places ; elle crie à l’entrée 
des lieux bruyants ; à l’en-
trée des portes, dans la ville, 
elle prononce ses paroles : 
Jusques à quand, stupides, 
aimerez-vous la stupidité  ? 
Jusques à quand les mo-
queurs se plairont-ils à la 
moquerie, Et les insensés 
haïront-ils la connaissance ?
Pr. 1:21-22

Nous pouvons répondre au 
cri de la sagesse de Dieu qui 
crie aux portes de la cité en 
accueillant cette sagesse 
céleste dans nos vies. Salo-
mon avait la compréhesion 
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de cette dimension multi-
dimensionnelle. ll y a une 
révélation qui vient lorsque 
nous nous approchons de 
Dieu en qualité de servi-
teur: cela a à voir avec l’in-
timité et la gloire que Dieu 
nous révèle. La sagesse est 
d’entrer dans une intimité 
avec lui pour recevoir la ré-
vélation.

Dieu est en train de lever 
des communautés à succès,  
des équipes qui se tiennent 
dans la présence même de 
Dieu, des communautés 
qui sont éduquées dans une 
perspective prophétique. 

La révélation des paroles 
de sagesse dans le livre des 
Proverbes (craignez ou domi-
nez) ont pour but de nous 
amener à régner et à domi-
ner sur le territoire, afin de 
briser la malédiction de la 
pauvreté.

Ce n'est pas la maladie 
qui doit dominer, mais la 
guérison. Là où les dettes 
dominent, nous allons do-
miner sur elles. Dans les 
endroits où la pauvreté 
domine, nous changerons 

la donne pour un nouveau 
paysage... Et la liste est 
longue ! Nous allons expé-
rimenter par révélation cet 
esprit de sagesse. 

La sagesse de Dieu est une 
voie prophétique pour au-
jourd'hui; elle voit plus loin 
que ce qui est évident. C'est 
la capacité de voir avec les 
yeux de Dieu et d’être im-
pliqué dans une destinée 
divine.

La sagesse qui crie viendra 
combler le cri du cœur de 
l’homme ! 

Le territoire céleste
Le royaume céleste est un 
territoire de puissance où 
Dieu règne sur son trône 
et où Jésus est assis à sa 
droite. Lorsque nous goûte-
rons à ce niveau de conver-
sation dans ce lieu nous 
serons changés et marqués 
à jamais. Beaucoup se sont 
déplacés jusqu’à la porte de 
ce lieu, mais nous sommes 
invités maintenant à entrer 
en conversation dans l’in-
timité avec notre Papa du 
ciel. Nous aimons danser 
dans la joie devant le voile, 
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mais pourquoi ne pas pé-
nétrer au-delà, dans ce ter-
ritoire de gloire.

Lorsque nous goûtons à 
la provision surnaturelle, 
nous perdons le droit d’uti-
liser notre propre schéma 
de pensée. Quand nous 
nous présentons devant le 
trône de notre Dieu, nous 
ne sommes pas seuls, nous 
venons avec notre famille, 
notre communauté, nous 
venons avec toute l’église, 
nous venons avec toute 
la ville, nous venons avec 
toute notre nation et la 
terre tout entière.

Quand nous nous présen-
tons devant le Roi nous 
entrons à chaque fois dans 
une expérience unique, 
dans une conversation qui 
a le pouvoir de changer 
l’histoire d’une nation tout 
entière. La plus grande des 
leçons dont nous devons 
nous saisir c’est la valeur 
de sa présence. Nous avons 
le devoir en tant que sacri-
ficateur d’entretenir cette 
conversation et de nous 
emparer des décrets, de 
cette autorité territoriale.

Lorsque la terre devient un 
lieu de manifestation pour 
le ciel, Dieu libère la culture 
du ciel sur la terre. Il désire 
amener une atmosphère du 
ciel, un climat propice pour 
que ce qui est dans les cieux 
soit libéré sur la terre. C’est 
la volonté de Dieu, c’est 
son dessein; il a déclaré ses 
décrets royaux pour qu’ils 
soient libérés sur la terre.

Des territoires propices
Nous pouvons observer 
qu’il y a des territoires pro-
pices pour la manifesta-
tion de sa présence. Dès le 
commencement l’Esprit de 
Dieu planait au-dessus des 
eaux, puis il s’est manifesté 
dans le jardin d’Eden. Dans 
ce lieu, Dieu avait déployé 
une atmosphère propice 
à la manifestation de sa 
présence. Lorsque le péché 
est entré dans ce lieu, Dieu 
a retiré l’atmosphère de sa 
présence.

C’est pour cette raison que 
nous ne pouvons le trou-
ver sur la terre aujourd’hui. 
Mais nous pouvons faire 
une chose : mettre le ter-
ritoire qui nous appartient 
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à la disposition de sa pré-
sence. Il s’agit première-
ment de nos vies, de nos 
maisons…

Quand nous consacrons 
nos maisons, et qu’elles de-
viennent des maisons de 
prière, consacrées pour sa 
présence, non seulement 
l’atmosphère de sa pré-
sence se fait sentir, mais 
nous pouvons expérimen-
ter la manifestation tan-
gible de sa puissance. Alors 
nous pouvons rapidement 
réaliser que nos maisons 
deviennent le marchepied 
de notre Dieu. Ce proces-
sus commencera dans nos 
vies, qui sont le temple de 
sa présence, puis dans nos 
maisons, et nous pourrons 
observer un impact ma-
jeur dans la ville. Il y a aussi 
Béthel, ce lieu où Dieu a 
manifesté sa présence avec 
Jacob pour nous amener à 
vivre le ciel sur la terre.

Si nous consacrons le ter-
ritoire, si nous entrons en 
conversation avec Dieu et 
que nous entretenons le feu 
de sa présence sur l’autel, il 
doit y avoir une manifesta-

tion. Une personne trans-
formée peut transformer 
une ville toute entière. Jésus 
vivait avec les principes du 
ciel alors qu’il était sur terre. 
Alors qu’il avait toujours 
les pieds sur terre, il était 
connecté avec le ciel. Pas 
simplement pour deman-
der à son Père de descendre 
et de trouver la solution au 
problème, mais d’être avec 
Dieu et ensemble aborder 
les problèmes et libérer la 
manifestation de puissance 
pour un miracle.

L'endroit propice que nous 
créons, dans lequel des 
plantes poussent et portent 
du fruit de guérison, ce 
champ où nous plan-
tons est un territoire de la 
culture du ciel.

Nous sommes citoyens du 
ciel. Ce que nous désirons 
c’est que la culture du ciel 
influence et transforme la 
culture de notre nation.
Et quand nous expérimen-
tons une victoire dans ce 
domaine nous découvrons 
la nature du ciel.
Nous allons entretenir la 
culture du ciel au milieu de 
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nous. Nos dons et nos ta-
lents sont utiles pour mani-
fester le surnaturel de Dieu. 
Nous sommes du ciel. Ce 
que nous désirons c’est que 
la culture du ciel influence 
et transforme nos cultures. 
Et quand on réussit à dé-
couvrir la nature du ciel, on 
entretient la culture du ciel 
au milieu de nous.

Nos dons et nos talents sont 
utiles pour manifester le sur-
naturel de Dieu.

La Bible dit que nous avons 
été bénis de toutes sortes 
de bénédictions. La bé-
nédiction c’est le pouvoir 
de prospérer, peu importe 
dans quel environnement 
il nous a placés. Dans notre 
vie de tous les jours, dans 
notre travail, dans les ma-
gasins quand nous faisons 
nos courses, sur tous ses 
territoires, là où nous po-
sons la plante de nos pieds, 
nous pouvons expérimen-
ter des gains territoriaux. 
Nous avons le pouvoir de 
prospérer dans cet endroit, 
comme Jacob l’a décla-
ré : « C’est ici la maison de 
Dieu. » 

La terre va réagir à la béné-
diction qui est sur nous.
Un jour j’ai entendu Dieu 
me demander : « Eric, que 
veux-tu que je fasse ? » Mon 
cœur a répondu : « Je désire 
une chose, je ne veux pas quit-
ter ta présence, et là où je vais 
je veux te trouver. »

Un territoire refuge
Le Seigneur nous posi-
tionne pour régner dans 
notre vie. Chaque fois que 
nous avons une victoire, 
nous avons l’autorité de la 
transmettre à quelqu’un 
d’autre.
Toutes les voies que nous 
ouvrons ne sont pas pour 
nous mais pour les autres. 
Dieu soulève une commu-
nauté d’alliance, et les gens 
de la ville vont trouver un 
refuge. De tout temps, dans 
l'histoire, nous pouvons voir 
des villes devenir des lieux 
de refuge, des endroits où 
les réfugiés peuvent se sen-
tir protégés et en sécurité.

Dieu rassemble une com-
pagnie de gens qui sont 
placés ensemble et qui se-
ront des lieux de refuge 
pour la ville, des lieux de 
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refuge placés dans tous les 
endroits de la société pour 
impacter les sphères d'in-
fluence et comprendre :

● Comment vivre dans le 
monde ?

● Comment vivre dans notre 
travail ?

● Comment vivre dans le 
monde des affaires ?

● Comment vivre dans le 
monde de la politique ?

● Comment vivre dans le 
monde économique ?

● Comment vivre au milieu 
des médias ?

Mais plus que tout autre 
chose, nous saurons com-
ment vivre avec puissance 
et marcher dans la puis-
sance.

Chaque fois que nous al-
lons le déclarer, un feu nou-
veau va éclater.

L'ennemi travaille pour que 
nous soyons conscients de 
son succès et que nous per-
dions et oublions le sens de 
notre appel. Nos maisons 
seront un refuge, un lieu 
pour que sa présence et sa 
puissance se manifestent.

La droite de Dieu
Ma main a fondé la terre 
et ma droite a déployé les 
cieux. Je les appelle et en-
semble ils se présentent. 
Vous rassemblez-vous et 
écoutez… (adaptation de 
Esaie 48 :13-14)

Il y a peu de temps en re-
lisant ce texte, j’ai compris 
l’extraordinaire dimension 
d’autorité qui réside dans la 
droite de Dieu. Encore une 
fois nous voyons la diffé-
rence majeure entre le ciel 
et la terre. Sa main a fondé 
la terre, mais sa droite a dé-
ployé les cieux. Qu'y avait-
il de si différent pour que 
Dieu choisisse sa droite et 
non sa main pour déployer 
les cieux ?

Simplement que le ciel où 
Dieu règne avec autorité 
dans les cours célestes a 
été déployé par la droite, 
l’autorité suprême de Dieu 
pour un territoire d’autorité. 
C’est à la droite du Père que 
son fils Jésus règne, et toute 
autorité lui a été donnée. 
Actes 2 : 23
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Est-ce que nous pouvons 
faire une pause ici et réa-
liser un instant la réalité 
de cette révélation quand 
Dieu déclare que nous 
régnons avec Christ dans 
les lieux célestes ? En qua-
lité de fils et de filles nous 
avons reçu la même auto-
rité pour régner sur les ter-
ritoires qu’il nous a confiés. 
Nous avons le choix de 
nous satisfaire des terri-
toires que nous avons ac-
quis ou nous pouvons dé-
sirer des gains de nouveaux 
territoires. Dans les temps 
troublés que nous tra-
versons les peuples crient 
pour de nouveaux terri-
toires, de nouveaux droits, 
pour une nouvelle justice. 
Des groupes extrémistes 
veulent des nouveaux 
terrains et de nouveaux 
adeptes en détruisant tout 
autour d’eux pour faire va-
loir au nom de Dieu des 
croyances qui leur sont 
propres. 

Nous avons reçu la révéla-
tion, alors ne tardons plus 
pour nous saisir des dé-
crets qui nous donnent ac-
cès à des gains territoriaux.

En accueillant sa présence 
nous devenons dépen-
dants et conscients de 
notre responsabilité de 
servir les gens qui nous en-
tourent avec la puissance 
de Dieu. C’est exactement 
ce que veut dire embrasser 
la mission territoriale qui 
nous est confiée. C’est le 
fondement qui nous per-
met de comprendre notre 
position en Christ dans les 
lieux célestes. Cette auto-
rité se manifestera dans 
la mesure où nous répon-
dons à l’appel du son de 
sa voix en disant : OUI ! La 
puissance manifestée ne 
viendra pas de la mission 
pour laquelle nous répon-
dons présent, mais elle 
surgira d’une rencontre 
avec Jésus dans les cours 
célestes... une conversation 
entretenue chaque jour.

Une révélation céleste
Beaucoup de personnes 
courent de conférences en 
séminaires pour recevoir 
une révélation, mais tout 
ce dont nous avons besoin 
se trouve devant son trône 
dans les cours célestes. 



Tout ce dont nous avons 
besoin pour fonctionner 
est de nous nourrir de 
nourriture appropriée.

J’ai à manger une nourri-
ture que vous ne connais-
sez pas. Jean 4:32

Tout ce qui est caché dans 
les réalités d’en haut se 
trouve dans sa maison.

Cherchez les choses d’en 
haut, où le Christ est assis à 
la droite de Dieu. Pensez à 
ce qui est en haut, et non à 
ce qui est sur la terre. 
(Adaptation de Col. 3:1-2)

Nous pouvons observer 
comment le niveau de ré-
vélation a été donné ces 
dernières années avec, il me 
semble, une augmentation. 
C’est une saison de grâce 
pour ceux qui choisissent 
de se tenir dans le territoire 
du ciel devant le trône de 
Dieu. Des sceaux de mys-
tères qui étaient jusqu’à ce 
jour cachés, sont ouverts et 
confiés aux fils et aux filles.

Le voile déchiré
Le sujet du « ciel ouvert » 
est largement propulsé sur 
toutes sortes de médias 

ces derniers mois car une 
révélation dans une nou-
velle saison est donnée afin 
que le royaume de Dieu 
s’établisse. Une conclusion 
s’impose tout de suite : « Le 
ciel n’est pas fermé ! » Quand 
Jésus a reçu le baptême, les 
cieux se sont ouverts. 
Mat. 3 - Mc 1 - Luc 3

L’étymologie du mot dé-
chiré est le même que ce-
lui utilisé quand le voile a 
été déchiré dans le temple. 
On ne parle pas d’une pe-
tite percée dans le ciel, 
mais d’un acte puissant qui 
vient du ciel sur la terre. Un 
acte puissant qui a déchiré 
le ciel face à un royaume 
d’opposition. Il s’est pro-
duit une déchirure qui n’est 
pas refermable. Beaucoup 
gardent une position de-
vant le voile sans pénétrer 
dans le lieu très saint. Jésus 
est venu déchirer le voile 
pour que nous ayons accès 
à sa présence. Au-delà du 
voile c’est la place des sa-
crificateurs des temps mo-
dernes, c'est notre place.
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2 3 41

« Nous avons accès à la chambre royale dans les cours 
célestes et à tous les trésors du royaume qui sont à notre 
disposition, nous permettant d’accomplir 
notre mission sur cette terre. »



Une clé pour la porte
Les clés nous donnent ac-
cès à des territoires… Et je 
crois que Dieu dit : « Je veux 
vous donner des clés pour ex-
périmenter ma puissance ! » 
Une clé sert à fermer ou 
ouvrir une porte, et der-
rière chaque porte ouverte 
nous allons trouver quelque 
chose de nouveau. Si nous 
n’avons pas la clé nous ne 
pourrons pas ouvrir la porte 
et par conséquent nous ne 
pourrons pénétrer dans le 
nouveau territoire. Il y a des 
clés qui ouvrent ce que Dieu 
a en réserve pour nos vies. 
Nous avons besoin de rece-
voir une clé de révélation. 
Je pense que c’est le plus 
grand territoire qui nous 
permet d’avoir les yeux ou-
verts comme les fils de la 
tribu d’Issacar : une clé qui 
donne accès au royaume 
de Dieu et qui nous permet 
d’envahir la terre avec la 
puissance.

« À la porte de la prochaine 
étape je vaincrai tous vos en-
nemis ! » Pas toujours simple 
de voir la prochaine étape 
à atteindre, surtout quand 
nos yeux sont fixés uni-
quement sur ce que nous 
voyons dans le naturel. 
Mais, ce n’est pas parce que 
nous ne le voyons pas que 
ça n’existe pas ! Ce n’est pas 
parce que nous ne l’avons 
pas encore expérimenté 
que ça n’existe pas ! Je crois 
dans cette promesse : vous 
vous saisirez des promesses 
qui vous sont réservées 
pour ouvrir les portes de 
nouveaux territoires !

La clé de David
Nous avons reçu la clé de 
David, ce qui donne aux 
sacrificateurs l’autorité de 
marcher dans la puissance 
au milieu des ténèbres de 
ce monde.

Voici ce que dit le Saint, le 
Véritable, celui qui a la clé 
de David, celui qui ouvre, et 

Une autorité territoriale

Des clés, des portes
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personne ne fermera, celui 
qui ferme, et personne n’ou-
vrira. Ap. 3:7

Je mettrai sur son épaule la 
clé de la maison de David : 
Quand il ouvrira, nul ne fer-
mera ; quand il fermera, nul 
n’ouvrira. Es. 22:22

Nous avons accès à la 
chambre royale dans les 
cours célestes et à tous les 
trésors du royaume qui 
sont à notre disposition, 
nous permettant d’accom-
plir notre mission sur cette 
terre. Mais qui a accès à ce 
territoire  dans la chambre 
royale ?

Quand nous l’adorons et 
proclamons Jésus, nous 
donnons l’occasion aux 
gens d’entrer dans sa pré-
sence et d’être touchés par 
son amour et sa grâce. Si 
nous gardons le silence, 
nous choisissons volontai-
rement de mettre à l’écart 
tous ceux qui sont autour 
de nous… Jésus a payé le 
prix fort pour que nous 
ayons accès à cette clé d’au-
torité ! Le prix serait plus 
élevé encore de ne pas uti-

liser cette clé et de ne pas 
permettre que son royaume 
vienne. Cela pourrait coûter 
plus cher pour l’éternité !!!

La clé de la rencontre
Où se trouve le lieu de la 
rencontre ?

Mais toi quand tu pries, 
entre dans ta chambre, 
ferme ta porte et prie ton 
Père qui est dans le lieu 
secret, et ton Père qui voit 
dans le secret te le rendra. 
Mat 6:6

Nous connaissons tous ce 
verset, mais il y a toujours 
une grande différence entre 
connaître et en faire l’expé-
rience qui transforme nos 
vies. Nous n’avons pas be-
soin d’autorité pour faire ce 
choix simple de nous retirer 
pour aller comme des explo-
rateurs avec des cœurs d’en-
fants à la rencontre de l’in-
timité. Car là où nous irons 
nous savons par la foi que 
nous allons le rencontrer.
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Deux clés valent 
mieux qu'une...
Pour ouvrir certains coffres-
forts il faut quelquefois 
deux clés, ce qui permet 
d'obtenir une sécurité op-
timale.

Deux valent mieux qu'un ; 
car ils ont un bon salaire de 
leur travail. Ec. 4:9

Je crois que parfois Dieu 
permet deux clés pour ou-
vrir une porte; cela per-
met également d'optimiser 
la sécurité du travail en 
équipe. Nous sommes tel-
lement enclins à vouloir 
réussir par nous-même. Il 
y a cependant les lois du 
royaume.

Car là où deux ou trois sont 
assemblés en mon nom, je 
suis au milieu d'eux.
Mt. 18:20

Il y a tellement de sécurité 
à collaborer en équipe, à 
apprendre à être redevable, 
à se soumettre les uns 
aux autres pour accom-
plir l’œuvre du ministère, 
pour finalement mesurer 
ensemble la joie de la vic-
toire quand la porte s'ouvre, 
sachant que nous avons 

vaincu ensemble. Deutéro-
nome 32 :30 nous dit qu'un 
en battra mille et deux en 
mettront en fuite dix-mille. 
C'est une addition expo-
nentielle du céleste qui 
nous démontre la puis-
sance de la collaboration 
d'une équipe.

Une clé qui ferme, et per-
sonne n’ouvrira. Ap.3:7

C’est une prière puissante, 
c’est un cri puissant. Quand 
nous pouvons dans les 
cours célestes devant le 
trône de Dieu déclarer ces 
paroles cela indique une 
délivrance, un changement 
radical, une nouvelle saison 
où toutes choses passées 
sont derrière la porte. Une 
porte dans une saison nou-
velle est alors ouverte.

En déclarant ces paroles, 
demandons à notre Papa 
du ciel de nous changer de 
territoire, vers un nouveau 
terrain à découvrir. Et que 
l’accusateur ne trouve plus 
aucune opportunité pour 
influencer notre vie. La clé 
de David est puissante. Gra-
vons notre nom sur cette 
clé et approprions-nous 
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cette promesse, elle est 
puissante.

Que toutes les portes que 
nous avons ouvertes et qui 
donnent accès à l’ennemi 
dans nos vies soient défi-
nitivement fermées et net-
toyées de tout ce qu'il a pu 
semer en nous. C’est une 
prière puissante pour notre 
liberté, pour la protection 
des stratégies de l’ennemi. 
C’est une prière glorieuse 
dans le combat spirituel et 
dans les missions envoyées 
contre nous.

C’est une déclaration stra-
tégique et puissante pour 
annuler les plans de l’en-
nemi contre nous et faire 
tomber des forteresses qui 
sont contre notre vie.
Si Jésus nous a enseigné à 
prier et déclarer ainsi c’est 
qu’il a l’intention de ré-
pondre à notre prière ! Ce 
ne sont pas des paroles 
qui résonnent dans le vide. 
Nous choisissons de nous 
aligner avec son cœur ! 
Nous choisissons de nous 
aligner avec sa puissance ! 
Nous choisissons de nous 
aligner avec sa volonté ! 

Seigneur que ton royaume 
vienne, que ta volonté soit 
faite !

Un territoire redoutable
Lorsque Jacob s’est réveil-
lé de sa vision céleste il a 
déclaré en Genèse 28 : 17 : 
Que cet endroit est redou-
table  ! Ce n’est rien moins 
que la maison de Dieu, c’est 
la porte des cieux !

Alors qu’il se tenait devant 
Dieu dans l’expectative, il 
a compris qu’un accès au 
royaume céleste était pos-
sible, et il a expérimenté 
avec la présence des anges 
une porte ouverte, un accès 
aux cours célestes.

Quand le ciel envahit la 
terre, ils deviennent un 
territoire redoutable où 
tout devient possible. C’est 
exactement ce que nous 
expérimentons quand nous 
prions pour les gens dans 
la rue. Le terrain devient 
redoutable et Dieu est avec 
nous. La puissance est libé-
rée au travers de signes, de 
miracles et de prodiges… 
Mais je suis certain qu’il y a 
plus à découvrir encore.
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Un ange mesure la ville
Zacharie a vu ces hommes 
qui terrifiaient les prin-
cipautés. Il a vu un ange 
qui prenait les mesures de 
la ville, et Zacharie lui de-
mande : « Qu’est ce que tu 
fais ? »
Il lui répond : « Je mesure la 
ville ! »

Il mesurait la largeur, la 
hauteur de la ville afin 
d’évaluer les besoins du ter-
ritoire. Il était en train de 
faire une liste commande 
de toutes les ressources 
dont il avait besoin pour re-
bâtir la ville.

Nous allons travailler en 
partenariat avec le ciel, 
nous entrerons dans cet 
engagement avec ce pour-
quoi nous sommes bons, 
nos dons, nos talents, tout 
ce qui nous a été confié 
et mis à la disposition du 
royaume. Nous découvri-
rons alors un ciel ouvert 
pour faire ce partenariat 
avec nous. Nous n’allons 
pas rebâtir les villes pour 
régner sur elles, mais pour 
les servir.

C’est une promesse de notre 
Dieu, c’est un décret céleste, 
c’est un principe spirituel ; 
lorsque les adorateurs crient 
aux pieds de son trône, 
notre Papa du ciel nous at-
tend dans cette place pour 
répondre à nos cris.

Je répondrai au ciel qui ré-
pondra aux besoins de la 
terre. (Adaptation de Os 2:24)

Les adorateurs répondent 
aux besoins du ciel : monte 
ici et je libérerai tout ce dont 
la terre a besoin. Je connais 
ses besoins, j’ai envoyé un 
ange mesurer la hauteur 
et la largeur de la ville, ne 
vous inquiétez de rien, vous 
recevrez à chaque saison ce 
dont vous avez besoin.

Un ange mesure nos vies
Et il me fut donné un roseau 
semblable à une verge, et 
il me fut dit : Lève-toi et 
mesure le temple de Dieu, 
et l’autel, et ceux qui y 
adorent ; et le parvis, qui 
est en dehors du temple, 
rejette-le et ne le mesure 
point, car il a été donné aux 
nations, et elles fouleront 
aux pieds la cité sainte qua-
rante-deux mois. Ap. 11.1-2
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Un ange a reçu un roseau 
semblable à une baguette ; 
avec le mandat de mesurer 
le temple, l’autel, et ceux qui 
adorent. Il y a donc une me-
sure céleste pour jauger les 
adorateurs. Nous pouvons 
comprendre ici qu’un ange 
vient pour prendre le rele-
vé quotidien de nos vies, en 
tant qu’adorateurs. Il s’agit 
clairement de la mesure du 
territoire de nos vies et de 
nos maisons. La question 
est : où est-ce que je me si-
tue, dans cette mesure ?

Le secret de la percée
● Le secret de la percée c’est 

le feu de sa présence.
● Le secret de la percée c’est 

un alignement avec le 
royaume de Dieu.

● Le secret de la percée c’est 
vivre dans sa présence.

● Le secret de la percée c’est 
libérer le son du ciel.

La persévérance sera une 
clé déterminante pour la 
percée. Dieu nous donne 
selon notre indescriptible 
faim de lui ! Et non pas se-
lon la mesure avec laquelle 
il nous aime. Mat. 5 : 6

Dieu nous aime et son 
amour est inconditionnel, 
nous n’avons pas besoin de 
produire quoi que ce soit 
pour qu’il nous aime, cette 
réalité ne changera jamais. Il 
désire honorer la valeur que 
nous accordons aux choses 
de son royaume et aux terri-
toires qu’il nous a confiés, en 
nous donnant plus.

Ne vous y trompez pas : on 
ne se moque pas de Dieu. 
Ce qu’un homme aura semé, 
il le moissonnera aussi. Ce-
lui qui sème pour sa chair, 
moissonnera de la chair la 
corruption ; mais celui qui 
sème pour l’Esprit, moisson-
nera de l’Esprit la vie éter-
nelle. Gal. 6:7:8

C’est une moquerie de pen-
ser que je peux faire quelque 
chose et que Dieu ne va pas 
me récompenser. Il veut 
nous accorder une béné-
diction pleine et entière. 
Croyons-le ! Ce que nous 
sèmerons sur une terre pro-
pice nous en verrons la ré-
colte. Les gains de territoire 
sont en route. Mais Dieu ne 
nous aimera pas plus: nous 
récolterons ce que nous 
avons semé. Dieu va confier 
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une plus grande mesure à 
certains. Notre obéissance 
nous positionne pour mar-
cher dans la plénitude de la 
mesure qu’il a prévue pour 
nous. Cette dimension de 
gains de territoire n’est pas 
une théologie, il s’agit d’une 
rencontre.

Un petit terrain... 
...Un grand royaume
Nous vivons dans une so-
ciété où tout ce qui nous 
entoure doit arriver tout de 
suite. Nous commandons 
sur internet et nous rece-
vons le lendemain. Nous 
avons notre premier job 
et nous voudrions avoir 
le salaire d’un président 
de groupe. Il n’y a plus de 
temps d’attente acceptable 
pour la génération « plug 
and play ».

C’est avec David que nous 
avons l’exemple approprié 
d’un jeune homme qui a su 
patienter et persévérer pour 
gagner du terrain. Il lui a 
été confié un bâton de ber-
ger pour gérer un troupeau 
de moutons dans un champ 
pour finir sur un trône avec 
un sceptre d’autorité pour 

gouverner une nation toute 
entière.

Cela ne s’est pas produit en 
quelques mois, mais après 
des années de patience, de 
persévérance, d’obéissance 
et de sacrifice pour gagner 
du territoire dans le monde 
naturel et spirituel.

Il connaissait une chose 
qu’il avait désirée ardem-
ment: se tenir dans la pré-
sence même de son Père 
céleste. Il savait qu’il existait 
quelque part un lieu secret 
qu’il fréquentait réguliè-
rement. David a traversé 
tellement de choses entre 
garder les moutons dans 
les prés et régner sur le 
trône. Mais il avait cette ré-
vélation du cœur de Dieu. 
Il avait un accès dans les 
cours célestes et à cause de 
sa relation d’intimité il avait 
beaucoup de révélations.

David ne répondait pas à 
l’attente des gens: il inter-
rogeait son Papa du ciel… 
Juste une chose faisait la 
différence : se tenir dans la 
présence même de Dieu. 
Des gains de territoire lui 
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ont été confiés. Nous avons 
besoin de nous retirer, de 
remettre notre focus sur 
une chose, afin de rece-
voir une clé de révélation; 
comme David a gouverné 
le royaume depuis le lieu 
secret. Dieu veut que nous 
gouvernions sur ce qu’il 
nous a confié du même en-
droit que David, dans les 
cours célestes. Des choses 
arrivent qui vont deman-
der « tout » de nous avec un 
cœur aligné avec le cœur 
de Dieu. Tenir une position 
claire, au cœur de la tem-
pête, au milieu des temps 
troublés. Le lieu est ouvert 
dans les cieux, et nous y 
avons accès à chaque ins-
tant.

Alors surviendra un ébran-
lement qui déchirera les 
cieux. Les anges seront 
activés et une réponse du 
ciel sera libérée pour les 
veilleurs dans la maison de 
prière. Je crois que ce n’est 
pas prétentieux de penser 
cela : nous devons avoir une 
expectative plus élevée.

Des petites choses
Au début c’est tout petit; ça 
n’a l’air de rien, il y a même 
des vents contraires face à 
ces petites choses. Au mo-
ment où on ne s’y attend 
pas le contraire se pro-
duit: les petites choses de-
viennent de grandes choses. 
L’étape où nous allons por-
ter du fruit est l'étape où 
nous apprendrons.

Il existe des lois spirituelles 
qui nous amènent à com-
prendre qu’il nous faut être 
fidèle dans les petites choses 
avant d’en atteindre de plus 
grandes. Le royaume de 
Dieu commence par de pe-
tites choses et finit par tout 
envahir.

Une semence qui trouve 
une bonne terre a poten-
tiellement le pouvoir de 
produire un impact puis-
sant et de finir par tout en-
vahir. De la même manière, 
il y a en nous le potentiel 
d’envahir le territoire que 
Dieu nous a confié. Être fi-
dèle dans les petites choses 
nous permettra d'avoir du 
succès dans nos entreprises. 
Dieu ne va pas nous ré-
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compenser parce que nous 
sommes célèbres et que 
nous avons accompli de 
grandes choses ou organisé 
de grands rassemblements. 
Dieu cherche notre fidélité. 
Si nous nous tenons dans 
la volonté parfaite de Dieu 
et que nous sommes fidèles 
dans les petites choses, il 
nous en confiera de plus 
grandes, car ce qui compte 
aux yeux de Dieu c’est la fi-
délité. Dieu aime les petites 
choses !

Un accès VIP
Dans Luc 15, on trouve la 
parabole du fils prodigue 
qui vivait une vie ennuyeuse 
où rien ne se passait et il a 
quitté la maison.

Il faut bien le reconnaître, 
nos églises tellement em-
preintes de religiosité ne 
donnent pas toujours envie 
à nos enfants de rester… 
Même si cela est une vérité, 
c’est un autre sujet.

Le fils a quitté la maison de 
son père, se laissant séduire 
par le péché pour finir au 
pire endroit, au milieu de 
cochons, l’animal le plus 

impur aux yeux d’un juif. 
Ce fils ne pouvait pas tom-
ber plus bas.

Ce qui est intéressant dans 
cette histoire c'est qu'alors 
que le fils a choisi de chan-
ger de territoire et du 
même fait d’atmosphère 
spirituelle, sa valeur n’a pas 
changé aux yeux du père. 
Lorsqu’il retourne à la mai-
son de son père, avant qu'il 
ne puisse dire un seul mot, 
le père se jette à son cou en 
l’embrassant. J’ai souvent 
entendu dans mon esprit : 
« Où en es-tu dans ta relation 
avec moi ? » Il y a une diffé-
rence majeure entre le fait 
de savoir que nous avons 
un père et connaître l’inti-
mité de sa présence.

Il y a quelques mois, alors 
que nous étions très tôt un 
lundi matin pour une veille 
dans la maison de prière, 
le Seigneur a parlé à mon 
cœur : «Tu es VIP, tu as un 
droit de passage  illimité et 
permanent! » C’était puis-
sant !

Qui n’a jamais rêvé d’avoir 
accès au backstage d’un 
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artiste dans un concert, 
ou dans un stade avec son 
sportif préféré ? Avoir un 
accès VIP, dans tous les en-
droits. Ce n’est pas un rêve 
accessible à tous. Pourtant 
il existe un endroit dans les 
cours célestes où Dieu dé-
clare que nous avons reçu 
un badge VIP avec un ac-
cès illimité à sa présence. Il 
ne s’agit pas uniquement 
de la salle du trône où Dieu 
règne, mais des chambres 
royales, des multiples de-
meures célestes. Un accès 
total, entièrement gratuit, 
à n’importe quelle heure 
du jour et de la nuit. Parfois 
je me dis que nous savons 
beaucoup trop de choses 
avec notre intelligence, et 
si peu d’expérience dans les 
territoires célestes.

Nous avons un accès VIP, 
un droit de passage non 
pas par la porte dérobée, 
mais par la grande porte.
Est-ce que nous aimerions 
avoir ce genre de relation 
avec Dieu ? Sommes-nous 
assez bons ? Avons-nous 
suffisamment de valeur à 
ses yeux ?

Le désir ardent de notre 
Dieu de passer du temps 
en notre présence est plus 
pressant que notre petit 
besoin de le rencontrer. 
Devenons des fils, des filles 
dans sa présence. Un esprit 
d’adoption est libéré: nous 
sommes ses enfants en qui 
il prend beaucoup de plaisir.
Et sur ce territoire l’accusa-
teur se tient à notre porte 
pour réclamer ses droits 
dans nos vies et il veut 
s’assurer que la liste des 
accusations soit bien rédi-
gée. «Regarde tout ce que 
j’ai contre toi, tu as échoué à 
toutes mes exigences.»
Mais Dieu comme un Père 
qui nous aime a rédigé 
un acte légal qui déclare 
notre appartenance à son 
royaume et nous avons ac-
cès en tant que VIP.

Nous avons été volés
Nous devons reconnaître, 
que nous avons au moins 
une fois dans notre vie vécu 
ce genre de situation, où 
nous avons eu le sentiment 
de violation de territoire. 
Plus qu’une impression 
que l’on nous a volé nos 
bornes...
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Si nous considérons une 
minute ce genre d’intru-
sion dans une maison, c’est 
quelque chose qui généra-
lement laisse des traces et 
choque les gens. Je me sou-
viens lorsque mes parents 
se sont fait cambrioler, ils 
étaient complètement bou-
leversés. Mon père qui est 
un homme entreprenant 
et qui ne se laisse générale-
ment pas ébranler, ne savait 
plus quoi faire de ses mains.
Mais nous parlons ici de 
territoire spirituel, il me 
semble que beaucoup se 
sont fait voler et ont obser-
vé l’infraction sans bouger. 
Nous avons été volés et 
nous n’avons pas bougé !

Personne ne peut entrer 
dans la maison d’un homme 
fort et piller ses biens, sans 
avoir auparavant lié cet 
homme fort ; alors il pillera 
sa maison. Mc 3:27

C’est comme les disciples 
dans le camp de l’enne-
mi et tout d’un coup les 
hommes forts sont liés, et 
un changement se produit. 
Le territoire que Dieu nous 
a confié a été délimité par 
des bornes, des limites spi-

rituelles ancrées dans la 
terre, un fondement iné-
branlable. Ce terrain qui 
nous a été confié nous ap-
partient !

Il s'agit premièrement du 
terrain de ma propre vie, de 
mon couple, de ma famille, 
de mon business, de mon 
quartier, de mon église, de 
ma ville...

Je crois que nous devons avoir 
la conscience que des clés 
nous ont été confiées. Nous 
ne sommes pas simplement 
des porteurs de clés, mais 
nous sommes les gardiens des 
clés.

Nous avons perdu les clés
Un jour nous avons per-
du les clés de la maison. 
Ce n'est pas une situation 
agréable de se retrouver 
devant une porte que plus 
personne ne peut ouvrir, 
surtout pour ceux qui ont 
plus qu'un désir mais le be-
soin vital d'y entrer.

Voici ce que dit la Bible au 
sujet de ceux qui ont les 
clés, qui parlent de la mai-
son, qui non seulement n'y 



pénètrent pas mais em-
pêchent ceux qui en ont 
besoin d'entrer.

Malheur à vous, scribes 
et Pharisiens hypocrites ! 
Parce que vous fermez aux 
hommes le royaume des 
cieux ; vous n’y entrez pas 
vous-mêmes, et vous n’y 
laissez pas entrer ceux qui 
le voudraient. Mat.23 : 13

Malheur à vous, docteurs 
de la loi parce que vous 
avez enlevé la clef de la 
connaissance ; vous n’êtes 
pas entrés vous-mêmes, et 
vous avez empêché d’en-
trer ceux qui le voulaient. 
Luc 11:52

Que jamais nous ne reti-
rions la clé de la serrure, 
pour empêcher quiconque 
d'avoir accès au royaume de 
Dieu. Se taire sur les places 
de la ville, se taire au cœur 
de la cité, sur le territoire 
que Dieu nous a confié 
constitue un vol de proprié-
té. Retirer la clé de l'audace, 
du feu du premier amour, 
constitue une infraction.

Ne pas partager l'amour 
que Dieu nous a donné, 

ne pas prier pour les ma-
lades, ne pas manifester le 
royaume sur la clé revient a 
retirer la clé de la porte. Re-
connaissons humblement 
que quelquefois nous avons 
perdu les clés... En perdant 
les clés nous avons perdu 
l'onction.

Nous sommes dans une 
saison où les cœurs sont 
prêts à accueillir Jésus 
plus que jamais, une soif 
de connaître le Roi et son 
royaume. Il est temps que 
les fils et filles se lèvent, 
qu'ils entrent dans leur des-
tinée, qu'ils brillent sur la 
ville en manifestant la puis-
sance et l'autorité qui leur a 
été confiées sur le territoire.

Les gardiens des portes
Les villes sont des portes 
d’entrées. Si les villes sont 
des portes d’entrées et que 
nous sommes des croyants 
qui vivent dans la ville, 
nous pouvons nous po-
ser la question : « Pourquoi 
sommes-nous là ? »

Nous sommes là pour gar-
der les portes, des veilleurs 
les yeux grands ouverts qui 
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gardent les décrets de Dieu 
pour la ville. Les yeux de 
l’Éternel sont sur la ville, sur 
toute la terre, sur le bon et 
sur le mauvais. Il n’y a rien 
qu’il ne voie. Il cherche des 
intercesseurs, des veilleurs, il 
cherche quelqu’un qui va se 
tenir à la brèche et parfois il 
a du mal à trouver.

Celui qui me parlait avait 
pour mesure un roseau d’or, 
afin de mesurer la ville, ses 
portes et sa muraille. 
AP21 : 15

Aux portes de la ville, 
des anges sont postés. Ils 
veillent sur les portes de 
la ville. Un ange prend la 
mesure des portes et de la 
muraille.

Dans cette saison, Dieu 
ouvre les sceaux de révé-
lation à ses enfants, ce qui 
sépare le naturel du surna-
turel, derrière le voile. Les 
anges de la ville sont activés 
sur le territoire de la cité; 
ils sont là pour servir les 
saints, et nous collaborons 
ensemble.

S'il est vrai que les es-
prits démoniaques se dé-

chaînent sur les nations, il 
est également vrai que les 
anges sont activés en obéis-
sant à la voix de Dieu dans 
cette guerre spirituelle.

41
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« Il y a du réveil et des gains de territoire dans l’air: 
le surnaturel de Dieu est libéré. 
Nous marcherons avec sa puissance sur le territoire 

que la plante de nos pieds foulera. »



La promesse
d’un acte de propriété
Dans les cours célestes tout 
est à propos de ce qui est 
écrit sur les rouleaux; notre 
livre est un décret qui pro-
tège une déclaration royale.

C’est une empreinte céleste 
de ce que Dieu a prévu pour 
nous avant la fondation du 
monde et tout ce qui nous 
permettra d’atteindre notre 
destinée.

L’homme trouve une satis-
faction ultime au travers 
de ce qu’il accomplit, mais 
Dieu se réjouit en accom-
plissant ses promesses au 
travers de notre destinée.
Une fois que nous fonc-
tionnons dans les cours cé-
lestes, nous faisons avancer 
le royaume de Dieu sur la 
terre: un niveau d’autori-
té est libéré, les territoires 
s’élargissent enfin.

Un nouveau territoire pour 
une nouvelle saison, un 
nouveau niveau d’autorité, 
une nouvelle dimension de 
puissance ! Mais toutes ces 
choses existantes seront ac-
compagnées d’un nouveau 
niveau d’exigence. Mon-
tons plus haut !

Exclusivité territoriale
L’exclusivité territoriale est 
une disposition contrac-
tuelle par laquelle un distri-
buteur bénéficie d’une ex-
clusivité de distribution sur 
un secteur géographique 
établi, ce qui est le cas 
des marques franchisées 
par exemple. Puisqu'elles 
vendent les mêmes pro-
duits ou services et utilisent 
la même marque, la pré-
sence de deux franchisés au 
sein d'une même zone va 
les amener à se concurren-
cer directement. Cette zone 
doit être précisément déli-
mitée dans le cadre d'une 
exclusivité territoriale.

Une perspective prophétique 

Des territoires en feu

04
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Nous avons quelques fois le 
sentiment que l'église du 21e 
siècle est entrée dans une 
dynamique marketing où 
la crainte de la concurrence 
est reine. Cependant le ter-
ritoire, c'est la ville, et c'est 
l'endroit que Dieu choisit 
pour établir son royaume.
Il revendique l'exclusivité de 
son territoire. Il a choisi la 
terre comme marchepied et 
il a placé les ennemis sous 
ses pieds. Le royaume de 
Dieu sur la ville, ce sont les 
églises, les groupes de mai-
sons, les maisons de prière, 
c'est notre maison... 

Et sur ce territoire Dieu 
a déclaré que là où nous 
poserons la plante de nos 
pieds le terrain nous ap-
partient et nous pourrons 
collaborer avec les autres 
ministères pour que son 
royaume vienne et que sa 
volonté soit faite. Nous 
conviendrons qu'il n'est pas 
toujours facile de bâtir des 
relations. Avec nos diffé-
rents ADN, nous sommes 
sur la ville comme les dif-
férentes tribus d'Israël, mais 
nous sommes aussi un seul 
peuple.

Sur ce sujet épineux, nous 
pourrons conclure que le 
terrain ne nous appartient 
pas: il nous a été confié.
Faisons le maximum pour 
maintenir la paix pour le 
bien de la ville.

Recherchez le bien de la 
ville où je vous ai menés 
en captivité, et priez l'Éter-
nel en sa faveur, parce que 
votre bonheur dépend du 
sien. Jr. 29 : 7

Je crois dans un principe 
spirituel : si nous agissons 
dans l'unité pour le bien de 
la ville, nous obtiendrons 
un gain de territoire.

Nettoyer le territoire
Il a son van à la main ; il 
nettoiera son aire, et il 
amassera son blé dans le 
grenier, mais il brûlera la 
paille dans un feu qui ne 
s’éteint point. Mt. 3.12

L'aire est un endroit où l'on 
séparait le blé de la paille, 
à l'aide d'un fléau qui bat-
tait l'épi, ensuite à l'aide 
d'un van qui était un panier 
très plat et large servant à 
séparer la paille, la balle et 
la poussière du bon grain 
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en les projetant en l'air d'un 
geste alerte pour offrir au 
vent les parties les plus lé-
gères à éliminer.

L'aire représente l'église et 
les véritables croyants sont 
comme le blé : substantiel, 
utile, et précieux ; la paille 
est l'image de ceux qui sont 
légers et vides, inutiles et 
sans valeurs, emportés au 
loin par le moindre souffle ; 
un jour viendra, malgré 
tout, où le blé et la paille 
seront séparés...

Il s'agit une fois encore de 
territoire, mais lorsque le 
vent de l'esprit est activé, 
demeure alors la semence 
qui porte du fruit car une 
personne transformée peut 
transformer une ville.

Élargir le territoire
Le territoire que Dieu nous 
a confié n'est pas réduit 
simplement à l'église lo-
cale, mais comprend tout 
ce qui est autour de l'église : 
les sphères d'influence qui 
gouvernent notre société :

●   Religion
●   Famille
●   Éducation
●   Gouvernement
●   Médias
●   Arts et divertissements
●   Monde des affaires

Caleb a crié : « Donne-moi 
cette montagne ». Aujourd’hui 
encore nous voulons pousser 
ce cri sur la ville. Nous devons 
être forts à l’étape où nous 
commençons juste à donner 
un peu de fruit, car la plupart 
lâchent à cette étape, sans voir 
la réalisation de la promesse.

« Nous avons reçu, nous allons 
maintenant donner.  Nous étions 
pauvres, nous allons mainte-
nant enrichir les autres. Nous 
avons vécu en mode survie, 
mais maintenant nous allons 
vivre. Nous étions stériles mais 
maintenant nous allons don-
ner naissance. Nous étions sur 
la défensive mais maintenant 
nous allons passer à l’offensive. 
Nous étions liés par la peur, mais 
maintenant nous allons avancer 
avec courage. Nous étions dans 
la honte mais maintenant nous 
allons relever la tête. » 
Alain Caron, Les centres apos-
toliques - page 82.
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Entrons dans ce processus 
de transformation, Dieu 
veut changer l’essentiel de 
notre mentalité et nous 
préparer à embrasser notre 
destinée apostolique.

Élargis l'espace de ta tente ; 
Qu'on déploie les couver-
tures de ta demeure : Ne 
retiens pas ! Allonge tes cor-
dages, Et affermis tes pieux ! 
Es 54 : 2

C'est une promesse que 
Dieu nous fait, nous allons 
gérer ce territoire pour sa 
présence. Il va maintenant 
élargir le terrain, déplacer 
les bornes du territoire, 
nous confier de nouveaux 
défis territoriaux. C'est à 
cette étape que nous de-
vons mettre notre foi en 
action. Il ne s'agit pas uni-
quement d'observer ce que 
Dieu fait mais nous devons 
nous lever et nous mettre en 
marche avec audace dans 
une nouvelle dimension.

Un territoire forcé
Depuis les jours de Jean-Bap-
tiste jusqu’à présent, le 
royaume des cieux est forcé, 
et ce sont les violents qui le 
ravissent. Mt. 11:12

C'est bon de savoir que 
nous pouvons forcer le 
royaume de Dieu, et entrer 
avec détermination pour 
nous emparer de tout ce 
qu'il a promis. Nous vivons 
dans une génération où 
tout nous est dû, la géné-
ration qui commande à la 
borne d'un drive et attend 
patiemment sa commande.

Nous avons besoin de gens 
passionnés et radicaux 
pour pénétrer le territoire 
et récupérer ce que l'enne-
mi nous a dérobé.

On m'a souvent reproché 
d'être trop radical, et pour 
certains pas assez soft... 
Mais ne pouvons-nous pas 
être qui nous sommes, dans 
notre propre identité, avec 
notre radicalité ? C'est un 
choix de devenir passionné, 
amoureux et radical.

Nous sommes le temple 
et quand le Saint-Esprit 
allume un feu, qui peut 
l'éteindre ? Nous devons 
toujours honorer nos pères 
et nos mères, mais ne lais-
sons personne tuer ce qui 
vit en nous.
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Le territoire surnaturel
Les lieux où la puissance 
est libérée pour la guéri-
son, pour la délivrance, 
pour la restauration ne se 
trouvent pas uniquement 
entre quatre murs. Bien sûr 
que Dieu aime manifester 
sa gloire et sa puissance 
au milieu de son peuple 
rassemblé, car là où nous 
l’adorons il se passe tou-
jours quelque chose. Nous 
avons vu dernièrement 
lors du rassemblement 
de Asuza Now en Califor-
nie, comment la puissance 
surnaturelle de Dieu s’est 
manifestée au milieu de 
100 000 personnes rassem-
blées dans l’adoration, et 
comment des centaines ont 
été guéries. Dans les mai-
sons de prière, nous voyons 
également beaucoup de 
miracles.

Mais il y a un endroit où 
Jésus aimait aller pour gué-
rir les gens: dans la rue, au 
cœur de la ville. Pendant 
des années l’église est res-
tée en hibernation. Il est 
temps de sortir dans la rue, 
écouter et marcher avec la 
puissance du Saint-Esprit, 

guérir, relever, restaurer le 
peuple qui crie debout dans 
l’attente d’une réponse.

C’est ce mouvement : « Nuit 
debout » que nous pouvons 
observer en Europe. Chaque 
jour, des milliers de per-
sonnes occupent l’espace 
public pour reprendre leurs 
places dans la société. Ils 
déclarent : « Venez nous re-
joindre, et décidons ensemble 
de notre devenir commun. » 
Je ne dis pas ici que je cau-
tionne les débordements de 
ce mouvement, mais c’est 
néanmoins une génération 
qui se tient debout et qui 
crie dans la rue dans l'at-
tente d'une réponse.

Mais nous avons une ré-
ponse puissante à leur ap-
porter et toute l’autorité 
que nous pouvons manifes-
ter sur le territoire qui nous 
a été confié. C’est le temps 
que l'église sorte de ses 
murs et libère l’amour de 
Dieu dans la ville. Où sont 
les veilleurs déterminés qui 
se tiendront debout devant 
le trône de Dieu jusqu’à ce 
qu’une réponse soit libé-
rée ? Nous n’avons pas be-
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soin d’arguments ou d'ex-
cuses, nous avons besoin 
de puissance. Sortons de la 
culture de la logique; nous 
trouvons des solutions lo-
giques quand nous nous 
tournons vers la sagesse de 
l’homme.

Nous avons une bonne 
théologie concernant la 
guérison mais nous avons 
besoin de preuves. Les mi-
nistères peuvent prier pour 
les malades, mais tout le 
monde peut prier pour les 
malades et voir des gué-
risons. Dans l'histoire, les 
grands héros des miracles 
semblaient plus élevés que 
le peuple, et on pensait que 
l'onction était tellement 
grande qu'il n'y avait pas 
d'autre solution que de pas-
ser par eux. 

Mais quel que soit notre 
don, Dieu a équipé les 
croyants pour qu'ils 
puissent faire la même 
chose que John G. Lake, 
Kathryn Kuhlman, Todd 
White, Heidi Baker... Et fi-
nalement de plus grandes 
choses que Jésus lui-même. 
Nous avons besoin de 

prendre des risques et avoir 
de l'audace sur ce terrain 
surnaturel. Nous pouvons 
tous prier pour les malades: 
nous n'avons pas besoin 
d’attendre une rencontre 
spéciale pour nous mettre 
en marche. Ce que nous 
avons expérimenté, c'est 
que les gens ont autant de 
chance d'être guéris dans la 
rue, dans un magasin, dans 
un covoiturage, que dans 
une église.

Pénétrons la culture du ciel, 
poursuivons sa présence et 
son intention, et nous en-
trerons dans le surnaturel 
de Dieu. Menons un style 
de vie surnaturel et nous 
vivrons des miracles au 
quotidien: c’est le plan de 
Dieu pour nos vies. Faire 
l’expérience de l’interven-
tion du ciel sur la terre est 
une preuve suffisante que 
Jésus est bien celui qu’il dit 
être. Sommes-nous suffi-
samment en colère comme 
cette génération « Nuit de-
bout » pour dire: « Assez, 
j’en ai assez ! »,  pour dé-
clencher une révolution? 
Tout ce que nous avons 
connu va changer. Le mo-
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dèle du ciel est notre nou-
velle référence pour voir un 
territoire surnaturel surgir. 
C’est une transition explo-
sive, nous sommes en train 
de passer du naturel au 
surnaturel. Du système de 
ce monde au royaume de 
Dieu. Et tout ceci fonction-
nera en obéissant au grand 
commandement de Jésus, 
c'est avec son amour que 
nous changerons le monde.

Une borne de territoire
Au début de ce livre je vous 
ai parlé du mot : « merche » 
qui est l’action de marcher 
et la dynamique; c’est la 
borne: voir où nous allons, 
où nous sommes et d’où 
nous partons. Il s’agit là de 
notre position.

C’est extrêmement proche 
du mystère de collabo-
rer pour entrer ensemble 
en conversation et entrer 
dans cette dynamique 
apostolique et prophé-
tique. Il s’agit de territoire 
où Dieu a mis des bornes, 
une zone d’autorité et de 
gouvernement où il nous 
dit qu’il affermit les bornes 
et élargit l’espace du terri-

toire. Si cela se vérifie dans 
le naturel, c’est aussi une 
réalité dans le monde spiri-
tuel : se mettre en action et 
marcher vers l’objectif que 
nous devons atteindre en 
connaissant notre position.
À quel rythme devons-nous 
avancer ?

Il est impératif que nos yeux 
et nos oreilles soient ou-
verts afin de discerner les 
temps et les saisons. Rappe-
lez-vous ce que Napoléon 
disait à son aide de camp : 
« Je suis pressé, habillez moi 
lentement. » Nous gagne-
rons beaucoup de temps 
si nous sommes attentifs 
au Saint-Esprit et faisons 
le choix de collaborer en 
équipe avec de la redevabili-
té, pour discerner ensemble 
les temps et les saisons. Une 
stratégie céleste sera tou-
jours plus gagnante. Nous 
trouvons dans la Bible 
des promesses puissantes 
concernant les bornes de 
territoire; ce sont des pro-
messes d’élargissement.

Des harpes et des coupes
Nous observons ce modèle 
céleste et nous nous atta-
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chons à en saisir les mys-
tères afin d'établir ce mo-
dèle biblique des « harpes 
et des coupes ». Ce modèle 
est intimement lié à l'ultime 
commandement d'aimer 
le Seigneur de tout notre 
cœur.

Les harpes représentant 
l'adoration, les coupes re-
présentent l'intercession.

Les quatre êtres vivants et les 
vingt-quatre anciens se pros-
ternèrent devant l’Agneau, 
tenant chacun une harpe et 
des coupes d’or remplies de 
parfums, qui sont les prières 
des saints. Ap. 5:8

C'est avec joie que nous  
nous rendons dans la mai-
son de prière, associant 
notre adoration centrée sur 
Dieu et l'intercession pro-
phétique pour atteindre la 
ville et ses habitants. Il est 
bon de goûter et connaître 
cette dimension puissante 
qui nous permet de me-
surer les résultats visibles 
dans la cité.

J'ai clairement pris 
conscience que je n'étais 
pas juste un adorateur mais 

également un intercesseur, 
et que Dieu allait exiger de 
moi un niveau plus haut de 
consécration pour me tenir 
le jour et la nuit devant son 
trône. Il y a une condition 
et un prix à payer pour que 
la justice de Dieu soit libé-
rée sur un territoire.

Le rythme de nos nuits de 
sommeil devient rapide-
ment différent quand nous 
consacrons nos vies dans la 
prière.

Considérez l'intercession 
comme une expression 
concrète du déversement 
de son amour pour les per-
dus de la ville et pour son 
église. Dieu est le chef d'or-
chestre d'un mouvement 
de prière global, qui s'étend 
aux nations de la terre. 
Nous sommes bien limités 
pour comprendre ce que 
peut contenir le plan de 
Dieu pour nos villes et nos 
nations. C'est pour cette rai-
son que nous avons besoin 
du corps tout entier et des 
différentes onctions don-
nées aux uns et aux autres, 
dans ce concert mondial de 
prière.
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La prière qui vit dans le 
cœur de Dieu et qui est re-
lâchée sur les nations libère 
une autorité territoriale. 
Connaître le cœur de Dieu 
nous aide à goûter, de diffé-
rentes manières, à la joie de 
l'intimité avec Jésus.

En vérité, en vérité, je vous 
le dis, ce que vous de-
manderez au Père, il vous 
le donnera en mon nom. 
Jusqu’à présent, vous n’avez 
rien demandé en mon nom. 
Demandez et vous recevrez, 
afin que votre joie soit com-
plète. Jn. 16:23-24

En tant qu'intercesseurs 
nous devons discerner ce 
qu'il y a dans le cœur de 
Dieu pour le territoire, de 
manière à pouvoir colla-
borer pleinement avec le 
Saint-Esprit pour des gains 
de territoire. Le Saint-Esprit 
peut nous révéler des stra-
tégies, mais également nous 
éveiller à connaître l'histoire 
du territoire et le passé de 
la ville qui nous amènera à 
comprendre les projets de 
Dieu. Les intercesseurs se-
ront également amenés à 
prier (proclamer) les paroles 
prophétiques, les promesses 

déclarées pour un peuple ou 
une zone de territoire. Dans 
notre maison de prière nous 
avons des cartes de, la ville, 
du pays et des nations, ce 
qui nous permet d'identifier 
les territoires. Très vite le 
Saint-Esprit ne manque pas 
de nous montrer et nous ré-
véler des stratégies. Quand 
nous regardons une carte 
avec les yeux de Dieu, notre 
vision change sur la ville.

Nous contribuons à soute-
nir la ferveur et l'excitation 
des intercesseurs dans la 
prière.

Un territoire en feu
Parmi les quatre éléments 
de la terre il y a le feu, qui 
embrase tout ce qu'il ren-
contre sur son passage. 
En juillet 2012, un incendie 
d'une intensité effroyable 
s'est déclaré à la frontière es-
pagnole jusque sur les hau-
teurs des Pyrénées-Orien-
tales. Cet incendie a ravagé 
en quelques heures plu-
sieurs milliers d'hectares. 
Cet incendie sera un des 
plus dévastateurs de ces 
trente dernières années.
Sommes-nous prêt pour le 
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feu qui s’apprête à ravager 
les territoires de la justice, 
de la grâce et de l'amour de 
notre Dieu ?

Dieu a l’intention de ré-
pandre le feu de son Es-
prit, et les parfums du ciel. 
Ce feu ne nous appartient 
pas; il appartient à Jésus 
et nous tenons notre posi-
tion d'adorateur devant son 
trône. Nous appelons les 
anges qui exercent le mi-
nistère au service des saints, 
pour une visitation dans les 
maisons de la ville et pour 
que les parfums soient li-
bérés.

Je répandrai mon esprit sur 
la maison de David et sur 
les habitants de la ville, un 
esprit de grâce et de suppli-
cation, et ils tourneront les 
regards vers moi. Za. 12:10

Notre Dieu répand en  nous 
un esprit de grâce et de 
supplication. C’est comme 
un cœur qui fond d’amour 
dans nos entrailles.

Mon cœur est comme de la 
cire, Il se fond au milieu de 
mes entrailles. Ps 22:15

Cela traverse le cœur du 
Père qui remplit nos cœurs 
de prières et de supplica-
tions, et un feu jaillit.

« Le réveil spirituel, dans notre 
pays comme dans le monde, 
ne pourra durer que si les 
coupes célestes restent rem-
plies grâce à l'adoration et l'in-
tercession. Actuellement, nous 
avons besoin plus que jamais 
de prière nuit et jour pour faire 
changer les choses.» Dutch 
Sheets, La sentinelle.

Je veux avoir la foi que le 
mouvement de prière ac-
tuel marquera l'histoire de 
nos nations, transformera 
les territoires et engrangera 
une moisson d'âmes sans 
précédent, une autorité 
dans la prière libérant la 
justice de Dieu accompa-
gnée de signes, de miracles 
et de prodiges.

Des fruits de guérisons
Dans cette saison clé, nous 
allons développer une nou-
velle façon de penser et 
d’entrer dans une nouvelle 
porte pour des gains de ter-
ritoire. Dieu veut nous don-
ner une mentalité de récolte.
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Il désire que nous trouvions 
cette onction de récolte 
et de multiplication, sur 
un territoire d’abondance. 
Comment allons-nous être 
utilisés par Dieu dans cette 
saison ?

Il va falloir sortir de cet 
esprit de pauvreté pour 
embrasser une nouvelle di-
mension de prospérité et de 
récolte. Être au bon endroit 
au bon moment est une clé.
Nous devons discerner le 
temps et les saisons. C’est 
un temps d'accélération 
pour voir ce que Dieu pro-
duit dans des endroits de 
percée. C’est une saison où 
nous devons comprendre 
l’onction pour la récolte.

Au milieu de la place de la 
ville et sur les deux bords du 
fleuve, il y avait un arbre de 
vie, produisant douze fois 
des fruits, rendant son fruit 
chaque mois, et dont les 
feuilles servaient à la guéri-
son des nations. Ap.22:2

C’est un temps où la terre 
va donner sa récolte chaque 
mois accompagnée de 
signes tangibles de guéri-
son. C’est une saison pour 

développer une nouvelle fa-
çon de penser. Nous devons 
penser en terme de récolte. 

Comment allons-nous avoir 
du succès dans ce que Dieu 
nous demande de faire?

Dieu dit à Josué que s'il mé-
ditait jour et nuit sur la pa-
role qui lui a été donnée, il 
aurait du succès.

Que ce livre de la loi ne 
s'éloigne pas de ta bouche, 
et médite-le jour et nuit, 
afin que tu prennes garde 
à faire selon tout ce qui y 
est écrit ; car alors tu feras 
réussir tes voies, et alors tu 
prospéreras. Jos. 1:8

Pourrons-nous redevenir 
comme des enfants devant 
notre Dieu avec une cer-
taine naïveté et une simpli-
cité de cœur? Quand nous 
nous tenons devant lui, dans 
sa maison, nous pouvons lui 
demander et croyons que 
nous aurons du succès tout 
comme Josué. 

Dieu dit à Salomon : «Tu 
peux me demander ce que 
tu veux, peux importe ce 
que tu veux. Et Salomon lui 
demande je veux une oreille 
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qui puisse bien comprendre 
et Dieu lui donne la sa-
gesse.» 1Rois 3:9-13

Salomon aurait lui aussi 
pu obtenir ce qu'il désirait, 
mais avec la révélation de 
la sagesse de Dieu, il s'est vu 
confier un royaume

Les promesses de notre 
Dieu ne sont pas variables, 
elles sont pour toujours 
véritables pour chacun 
d'entre nous. Nous devons 
avoir un fondement solide, 
une foi inébranlable dans 
ces temps où la terre est 
ébranlée.

Dans ce déversement du 
ciel au milieu de la tem-
pête, une nouvelle provi-
sion va être libérée et nous 
serons rafraîchis dans sa 
présence. Il ne s’agit pas de 
marcher uniquement selon 
les principes de Dieu mais 
de recevoir une nouvelle 
révélation. Seigneur, fait 
pleuvoir la révélation !

Dieu va amener dans cette 
saison une révélation sur-
naturelle. La sagesse de 
Dieu établit et libère des 

principes spirituels : sans 
révélation on ne pourra 
pas secouer les territoires 
comme ils le devraient être. 
Marchons dans cette ré-
vélation et un jour toutes 
choses seront restaurées.

La saveur 
d'un territoire
Quelquefois on se sent si 
puissant que l’on n’est plus 
dépendant de Dieu pour 
nos réponses. Nous de-
vrions avoir la même atti-
tude de cœur que Salomon 
quand Dieu lui a demandé : 
« Que veux-tu ?»

Donne donc à ton serviteur 
un cœur qui écoute!

Il s’agissait du cœur de Sa-
lomon et Dieu a regardé 
à son cœur. Il aurait eu le 
droit de demander la lune, 
puisque Dieu lui a dit : 
«Tout ce que tu veux !» Il lui 
a accordé beaucoup plus 
que ce qu’il n’aurait jamais 
osé rêver : la sagesse.

Le sel est une bonne chose ; 
mais si le sel devient sans 
saveur, avec quoi l'assai-
sonnerez-vous ? Mc. 9:50
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Le sel qui perd de sa sa-
veur n’a plus aucune uti-
lité; aucun chef de cuisine 
n’utiliserait du sel fade. De 
la même manière nos vies 
éloignées de la conversa-
tion, d’une rencontre dans 
les cours célestes ne servent 
plus à grand-chose dans 
le royaume de Dieu. Le sel 
est semblable à la sagesse 
de Dieu. La terre a soif de 
la saveur du ciel, et Dieu 
nous a choisis pour appor-
ter sur la terre la sagesse 
du ciel. Pour que la sagesse 
du ciel envahisse la terre, 
nous avons besoin de nous 
rendre quotidiennement 
dans les cours du Roi pour 
nous rafraîchir et sentir les 
parfums du ciel. Apprenons 
à vivre dans la sagesse de 
notre Dieu.

Nous n’avons pas besoin de 
produire des efforts, mais 
de la sagesse pour saisir les 
secrets et les mystères du 
royaume céleste. Soyons 
prêts à entrer dans une 
saison où la puissance du 
Saint-Esprit va impacter 
toute la nation !

Une parole prophétique
J’ai préparé pour vous une 
effusion puissante de mon 
Esprit remplie de ma gloire, 
remplie de mon feu, débor-
dante de mon amour. La nais-
sance de cette effusion vient 
avec la clé de foi, des prières 
persévérantes. Quand vous 
verrez les premiers signes 
apparaître, continuez à vous 
tenir dans la maison de 
prière et criez pour le réveil. 
Persévérez avec une prière 
passionnée et entrez dans la 
salle du trône car je vais vous 
montrer des choses que vous 
ne connaissez pas. Je vais 
vous révéler des mystères du 
royaume dans cette saison, et 
vous verrez comme la rivière 
va couler de mon trône sur 
les nations. Collaborez avec 
moi car je vais répandre le 
feu de mon Esprit avec une 
vague puissante semblable à 
un tsunami et rien ne résis-
tera à ma présence. Les clés 
de l’espoir sont importantes 
car elles nous positionneront 
face à la porte d’une nouvelle 
saison, mais c’est la clé de la 
persévérance sur laquelle est 
gravé : « la foi  » qui ouvrira 
la plénitude de ce que je vais 
faire pour vous et avec vous.
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Des gains de territoire
Il y a du réveil et des gains 
de territoire dans l’air: le 
surnaturel de Dieu est libé-
ré. Nous marcherons avec 
sa puissance sur le territoire 
que la plante de nos pieds 
foulera.

Des territoires de sa pré-
sence seront des puits ou-
verts où de nombreuses 
personnes qui ont soif vont 
pouvoir venir se désaltérer. 
Ils viendront de toutes les 
nations, de toutes les régions 
éloignées, pour boire l’eau 
de la vie qui coule librement 
et de façon rafraîchissante 
au cœur de la communauté 
dans ce territoire.

Durant le parcours de ces 
dernières années, il y a eu 
de nombreux tests dans nos 
vies. Nous avons vraisem-
blablement été conduits 
dans une période de prépa-
ration pour les jours d’auto-
rité et d’influence que Dieu 
a déterminé.

Les communautés établies 
sur les villes influenceront 
les sphères d'autorité. Elles 
seront des ponts, reliant 

de nombreux ministères, 
les aidant, les assistant, les 
envoyant, dans tout les as-
pects de ce qu'ils ont reçu et 
des nouvelles compréhen-
sions du mouvement apos-
tolique et prophétique.

Je vois un déversement cé-
leste et j’entends le son de 
la construction du royaume 
sur la terre. J’entends le son 
d’une extension, le son d’un 
étirement, le son d’un chan-
gement, le son de la conver-
gence, le son des nations, le 
son de langues nouvelles, le 
son de cris nouveaux.

Dans ces territoires une 
expression complète de la 
créativité prophétique sera 
libérée. J'entends un cri : 
« Équipez la génération affa-
mée que je vous ai confiée et 
que je continuerai de vous en 
confier! »
Le jour d'une vaste mois-
son est proche! Beaucoup 
ont été testés ces dernières 
années, mis à l’épreuve et 
éprouvés. Il est temps que 
nous bâtissions sur un fon-
dement inébranlable et que 
nous entrions dans un nou-
veau jour de puissance au-
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quel nous sommes appelés !
Même si des géants se pré-
sentent devant nous sur le 
territoire, nous devons nous 
souvenir que nous avons 
reçu une autorité plus 
grande que les géants que 
nous devons affronter ! 

Dieu cherche
Depuis toujours Dieu 
cherche un peuple de sa-
crificateurs qui plie les ge-
noux devant lui, un peuple 
consacré qui s’aligne avec 
le son du ciel. Dieu cherche 
un peuple qui va marcher 
avec la puissance et l'auto-
rité. Un peuple qui posera 
la plante de ses pieds avec 
assurance sur le territoire et 
qui marchera sur une terre 
qui lui appartiendra. Dieu 
cherche des cœurs qui sont 
alignés avec ses promesses. 
Dieu cherche un peuple 
qui va se tenir à Béthel 
dans sa maison. Un peuple 
qui préparera un lieu pour 
sa présence et qui posera 
sa tête sur la pierre angu-
laire, un peuple qui laissera 
le Saint-Esprit prendre le 
contrôle: alors une activité 
angélique sera déployée.

Et les adorateurs déclare-
ront : Le Seigneur est présent 
dans cet endroit, que ce lieu 
est redoutable.

Aujourd’hui une trompette 
sonne un son puissant. 
L’attraction est en marche,  
c’est un appel solennel à 
entrer dans une nouvelle 
saison où Dieu déclare : 

«La pluie a cessé elle s’en est 
allée, dans ce pays une saison 
de printemps est libérée. Le 
temps de se réjouir est arri-
vé, et le son du ciel se fait 
entendre. Lève-toi peuple de 
Dieu car je suis sur le point 
de te faire entrer dans cette 
nouvelle saison. Le feu brû-
lera continuellement sur 
l’autel, il ne s’éteindra point. 
Sépare-toi, deviens cet autel 
d’adoration qui bouleversera 
des nations entières. Église, 
choisis de te mettre à part, 
et prépare-toi pour un temps 
de grands bouleversements, 
pour des changements pro-
fonds. De puissantes batailles 
spirituelles et de puissantes 
transformations sont de-
vant toi. Ce que j’ai prévu au-
jourd’hui pour toi, Église, est 
plus grand que ta capacité 
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d’imaginer. Mon peuple, entre 
dans une accélération. Les 
outres sont en cours de pré-
paration pour une nouvelle 
saison du plan de Dieu. Mon 
Esprit est en train de faire 
quelque chose de nouveau, 
soyons prêt à nous déplacer 
avec lui. Nous sommes les 
récipients qu'il utilise et qu'il 
remplis de sa présence. La 
trompette sonne sur le pays 
pour un temps de révélation, 
qu’entendez-vous ?»

Que se passe-t-il ?
Nous allons reproduire ce 
que nous entendons dans 
le ciel pour le libérer sur la 
terre. Beaucoup d’anges se 
manifestent alors dans le 
lieu où nous l’adorons de 
cette manière. Et quand 
les deux sont alignés et de-
viennent un seul son, tous 
les desseins de Dieu des-
cendent sur terre.

Dieu a déclaré une parole 
créatrice du ciel et lorsque 
le son est libéré du ciel, le 
monde matériel est trans-
formé.

Quand nous entendons 
le son du ciel et le libé-

rons, cela a une action im-
médiate sur la terre et le 
monde naturel commence 
à changer. Nous allons dé-
clarer ce que nous voyons 
dans les cours célestes, des 
paroles puissantes qui au-
ront le pouvoir de pénétrer 
sur une terre sèche et de ré-
veiller des puits de vie :
des puits de surnaturel,
des puits de guérison,
des puits de réconciliation,
des puits de changement.

Quand nous déclarons pro-
phétiquement ce que nous 
entendons et que nous li-
bérons un son, il produit 
un effet immédiat dans le 
monde spirituel qui produit 
un climat propice et change 
l'atmosphère du territoire.

Quand nous soutenons 
ce que le Saint-Esprit pro-
duit sur la terre, la culture 
même du territoire est 
changée. Le surnaturel se 
manifeste parce qu’une 
culture a été créée. Nous 
devons apprendre à aligner 
le ciel avec la terre. Alors ce 
que Dieu a déclaré va être 
libéré et sa puissance va se 
manifester sur la terre.
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Une parole clé
Parole clé du Seigneur pour 
cette nouvelle saison! Le sa-
medi matin, je partageais ce 
que le Seigneur nous dit pour 
cette saison. Nous traversons 
maintenant un temps qui 
déterminera notre avenir. À 
compter du 25 avril, jusqu’au 
20 octobre, ce sera un temps 
plus tumultueux et déroutant 
que cette nation a connu de-
puis plus de 160 à 170 ans. Je 
veux que vous sachiez com-
ment vous êtes connecté dans 
le Corps du Christ, et que le 
corps du Christ ne sera pas 
le même. Ceci est un temps 
où l'Amérique détermine son 
avenir. Mais aussi il est im-
portant de comprendre que 
le moment est venu que le 
royaume de Dieu et ceux qui 
mènent le combat avancent 
dans leur nouvelle identité. 
C'est probablement le plus 
important temps d'interces-
sion. Nous sommes entrés 
dans un temps où le Taber-
nacle de David est illustré 
et émerge  sur la terre. Cela 
aura une incidence sur toutes 
les cultures religieuses à tra-
vers la terre. Nous décrétons 
que nous sommes disposés à 
être l'expression de Juda, et 

qui crée le prototype pour le 
futur. Dans l'Amérique noire 
et les pays africains, l'expres-
sion de Dieu renversera un 
faux mouvement qui sera 
également en lice pour l'au-
torité dans les jours à venir. 
L'église asiatique va se lever 
et créer un prototype que 
nous n'avons jamais vu. Ega-
lement, nous allons voir Israël 
avoir son plus grand conflit 
depuis 1967. Sachez que nous 
sommes entrés dans une nou-
velle saison! Laissons Juda se 
lever ! 

Chuck D. Pierce, 
Global Spheres.- Avril 2016.

Une promesse
Si tu obéis bien à la voix de 
l’Éternel, ton Dieu, en ob-
servant et en mettant en 
pratique tous ses comman-
dements que je te prescris 
aujourd’hui, l’Éternel, ton 
Dieu, te donnera la supé-
riorité sur toutes les nations 
de la terre. Voici toutes les 
bénédictions qui viendront 
sur toi et qui t’atteindront, 
lorsque tu obéiras à la voix 
de l’Éternel, ton Dieu : Tu 
seras béni dans la ville, et 
tu seras béni dans la cam-
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pagne. Le fruit de tes en-
trailles, le fruit de ton sol, 
le fruit de tes troupeaux, la 
reproduction de tes bovins 
et les portées de tes brebis 
seront bénis.
Ta corbeille et ta huche se-
ront bénies.
Tu seras béni à ton arrivée, 
et tu seras béni à ton départ.
L’Éternel mettra en déroute 
devant toi tes ennemis qui 
se dresseront contre toi ; ils 
sortiront contre toi par un 
seul chemin et ils s’enfuiront 
devant toi par sept chemins.
L’Éternel ordonnera à la 
bénédiction d’être avec toi 
dans tes greniers et dans 
toutes tes entreprises. Il te 
bénira dans le pays que 
l’Éternel, ton Dieu, te donne.
L’Éternel t’établira pour être 
son peuple saint, comme il 
te l’a juré, lorsque tu obser-
veras les commandements 
de l’Éternel, ton Dieu, et que 
tu marcheras dans ses voies.
Tous les peuples de la terre 
verront que le nom de 
l’Éternel est invoqué sur toi, 
et ils te craindront.
L’Éternel te comblera de 
biens, en multipliant le fruit 
de tes entrailles, le fruit de 
tes troupeaux et le fruit de 

ton sol, dans le territoire que 
l’Éternel a juré à tes pères de 
te donner.
L’Éternel t’ouvrira son bon 
trésor, le ciel, pour envoyer 
à ton pays la pluie en son 
temps et pour bénir tout le 
travail de tes mains ; tu prê-
teras à beaucoup de nations 
et tu n’emprunteras pas.
L’Éternel fera de toi la tête 
et non la queue, tu seras 
toujours en haut et tu ne 
seras jamais en bas, lorsque 
tu obéiras aux comman-
dements de l’Éternel, ton 
Dieu, que je te prescris au-
jourd’hui, lorsque tu les ob-
serveras et les mettras en 
pratique, et que tu ne t’écar-
teras ni à droite ni à gauche 
de tous les commande-
ments que je vous donne 
aujourd’hui, pour te rallier 
à d’autres dieux et pour leur 
rendre un culte.

Deutéronome 28: 1-14
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